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Tableau VIII-8 : Répartition des individus déjà mariés selon l'état matrimonial et le sexe 
(%)  

SEXE 

SITUATION MATRIMONIAL 

Marié (e) Veuf/veuve Divorcé (e) Total rupture 

Effectif Proporti
on Effectif Proportion Effectif Proportion Effectif Proportion 

Masculin 118 503 97,6 1 566 1,3 1 375 1,1 2 941 2,4 

Féminin 165 574 88,3 18 882 10,1 3 056 1,6 21 938 11,7 
Ensemb

le 284 077 92,0 20 448 6,6 4 431 1,4 24 879 8,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 REPARTITION SPATIALE DES RUPTURES D’UNION 

L’analyse selon le milieu de résidence révèle que la proportion des individus ayant été déjà mariés 
et en rupture d’union est plus importante en zone urbaine (10,4%) qu’en zone rurale (7,4%). Le 
veuvage demeure la forme de rupture d'union la plus répandue, et ce, indépendamment du milieu 
de résidence. En effet, en milieu urbain, 7,7% de la population déjà mariée se trouve dans cette 
situation, tandis que le divorce concerne 2,7%. En milieu rural, les proportions sont de 6,3% et 
1,1%, respectivement. 

Par ailleurs, les femmes sont plus touchées par le veuvage, avec une proportion plus élevée en 
milieu urbain (11,7 %) qu’en milieu rural (9,6 %). Chez les hommes, la proportion est de 1,3 % quel 
que soit la zone de résidence. Concernant le divorce, il est plus courant en milieu urbain, où 3,2 % 
des femmes et 1,8 % des hommes sont divorcés, contre 1,2 % et 0,9 % en milieu rural.  

Tableau VIII-9 : Répartition des individus ayant été déjà mariés par sexe et milieu de 
résidence selon l'état matrimonial (%) 

SEXE MILIEU DE 
RÉSIDENCE 

SITUATION MATRIMONIAL 
Marié (e) Veuf/veuve Divorcé (e) Total Rupture 

Effectif % Effectif % Effectif % Effectif % 
Masculin Urbain 25 797 96,9 351 1,3 484 1,8 835 3,1 

Rural 92 707 97,8 1 216 1,3 891 0,9 2 107 2,2 
Féminin Urbain 36 778 85,1 5 056 11,7 1 373 3,2 6 429 14,9 

Rural 128 796 89,2 13 826 9,6 1 683 1,2 15 509 10,8 
Ensemble Urbain 62 574 89,6 5 407 7,7 1 857 2,7 7 264 10,4 

Rural 221 503 92,6 15 041 6,3 2 574 1,1 17 615 7,4 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

L’analyse des ruptures d’union selon le département suit la tendance régionale. Ainsi, quel que soit 
le département, la plupart des ruptures d’union sont dues au décès du conjoint (e) mesuré ici par 
la proportion de veufs/veuves. Le Le département de Fatick affiche légèrement les plus fortes 
proportions avec 7,6% de veufs contre 1,5% de divorcés. Ceux de Foundiougne et de Gossas 
présentent globalement la même situation (6,1% de veufs contre 4,1% de divorcés). 

En sus, la proportion de veuf est nettement plus élevée chez les femmes que chez les hommes 
dans tous les départements. À Fatick, 11 % des femmes déjà mariées sont veuves contre 
seulement 1,6 % des hommes, une tendance similaire est observée à Foundiougne (9,3 % contre 
0,9 %) et à Gossas (9,4 % contre 1,3 %). Le divorce, bien que moins fréquent que le veuvage, suit 
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une tendance similaire : il est légèrement plus élevé chez les femmes que chez les hommes. À 
Fatick, 1,6 % des femmes divorcées contre 1,3 % des hommes, à Foundiougne, 1,7 % contre 0,9 
%, et à Gossas, 1,5 % contre 1,2 %.  

Tableau VIII-10 : Répartition (%) de la population déjà mariée selon l'état matrimonial par 
département  

SEXE DÉPARTEMENTS 

SITUATION MATRIMONIAL 

Marié (e) Veuf/veuve Divorcé (e) Total Rupture 

Effectif % Effectif % Effectif % Effectif % 

Masculin 
Fatick 53 024 97,1 892 1,6 703 1,3 1 595 2,9 
Foundiougne 48 007 98,2 449 0,9 453 0,9 902 1,8 
Gossas 17 472 97,5 225 1,3 219 1,2 444 2,5 

Féminin 
Fatick 71 377 87,4 8 996 11,0 1 325 1,6 10 321 12,6 
Foundiougne 71 064 89,0 7 444 9,3 1 333 1,7 8 777 11,0 
Gossas 23 132 89,1 2 442 9,4 398 1,5 2 840 10,9 

Ensemble 
Fatick 124 401 91,2 9 887 7,3 2 028 1,5 11 915 8,8 
Foundiougne 119 072 92,5 7 894 6,1 1 786 1,4 9 680 7,5 
Gossas 40 604 92,5 2 667 6,1 617 1,4 3 284 7,5 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

VIII.6. DÉCLARATION DES MARIAGES À L’ÉTAT CIVIL  

Globalement, 62,7% des mariages dans la région de Fatick ne sont pas enregistrés à l’état civil. 
Cette situation est plus courante en milieu rural (67,3%) qu’en milieu urbain (46,3%). Suivant le 
département, les mariages non déclarés sont particulièrement fréquents à Foundiougne (67,7%) 
et à Gossas (66,1%), dépassant largement le taux de Fatick (56,6%).  

Tableau VIII-11 : Répartition des mariages non déclarés à l’état civil par département et 
par milieu de résidence (%) 

DÉPARTEMENTS/ 
MILIEU DE 

RESIDENCE 

DECLARATION A L'ETAT CIVIL 
Non Oui NSP Total 

Effectif % Effectif % Effectif % Effectif % 
DEPARTEMENT 

Fatick 40 477 56,6 13 776 19,3 17 302 24,2 71 555 100,0 
Foundiougne 48 185 67,7 8 800 12,4 14 221 20,0 71 207 100,0 
Gossas 15 391 66,1 1 768 7,6 6 115 26,3 23 273 100,0 

MILIEU DE RÉSIDENCE 
Urbain 17 061 46,3 12 490 33,9 7 273 19,8 36 823 100,0 
Rural 86 992 67,3 11 855 9,2 30 365 23,5 129 212 100,0 
Ensemble 104 053 62,7 24 344 14,7 37 638 22,7 166 035 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023  
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Carte 6 : Proportion de mariages non déclarés à l’état civil 

 

L’analyse des résultats selon le niveau d’instruction de la femme aurait un impact positif sur la 
propension à déclarer le mariage. En effet, plus elle est instruite, plus le niveau d’enregistrement 
est élevé. Par conséquent, plus de la moitié des femmes mariées ayant atteint le niveau supérieur 
(56,1%) a déclaré leur union, contre 9,2% chez les femmes mariées non instruites. 

Tableau VIII-12 : Déclaration des mariages à l’état civil selon le niveau d’instruction de la 
femme (en %) 

NIVEAU 
D'INSTRUCTION 

DECLARATION A L'ETAT CIVIL 
Non Oui NSP Total 

Effectif % Effectif % Effectif % Effectif % 
Sans niveau 68 369 66,2 9 544 9,2 25 349 24,5 103 262 100,0 
Préscolaire 2 172 63,5 339 9,9 912 26,6 3 423 100,0 
Primaire 18 573 63,3 5 097 17,4 5 670 19,3 29 340 100,0 
Moyen 10 133 57,2 4 163 23,5 3 428 19,3 17 724 100,0 
Secondaire 3 567 42,9 3 217 38,7 1 536 18,5 8 320 100,0 
Supérieur 950 27,1 1 965 56,1 589 16,8 3 504 100,0 
Ensemble 103 764 62,7 24 324 14,7 37 485 22,6 165 573 100,0 

 Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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CONCLUSION 

Dans la région de Fatick, l'état matrimonial de la population âgée de 12 ans et plus révèle une 
prépondérance de personnes mariées (48,8%) et célibataires (46,6%), avec une faible proportion 
de veuves/veufs (3,5%) et de divorcés (0,8%). L'analyse selon le sexe montre une majorité de 
femmes mariées (55,2%) et une plus grande proportion d'hommes célibataires (56,8%). Les jeunes 
de 12 à 19 ans sont principalement célibataires, avec des mariages précoces plus fréquents chez 
les filles (jusqu'à 19,3%). 

L'âge moyen au premier mariage est de 26,0 ans, avec une différence notable de 7,5 ans entre les 
sexes (29,9 ans pour les hommes et 22,4 ans pour les femmes). Les mariages se produisent plus 
tôt en milieu rural qu'en milieu urbain. La polygamie concerne 17,5% des hommes mariés, avec un 
nombre moyen d’épouses de 2,2, et une prédominance de la monogamie (79,0%). 

En matière de ruptures d'union, 8,0% des personnes mariées sont en rupture, dont 6,6% par 
veuvage et 1,4% par divorce. Les femmes sont davantage affectées, avec 11,7% en rupture 
d'union contre 2,4% chez les hommes. En milieu urbain, le taux de ruptures d'union est plus élevé 
(10,4%) qu'en milieu rural (7,4%). 

Enfin, l'enregistrement des mariages à l'état civil reste insuffisant, avec 62,7% des mariages non 
déclarés, surtout en milieu rural (67,3%). Ce taux est plus faible chez les femmes instruites, où 
plus de 50% des mariages sont enregistrés, contre seulement 9,2% chez les femmes non 
instruites. 
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 HABITAT ET CONDITION DE VIE DES 
MENAGES 

INTRODUCTION 

L'habitat et les conditions de vie des ménages constituent des indicateurs fondamentaux du 
développement socio-économique d'une région. Ils reflètent non seulement les caractéristiques du 
logement en termes de type, de statut d'occupation et de mode d'acquisition, mais aussi les 
équipements et infrastructures disponibles pour assurer un cadre de vie décent aux populations. 
Dans la région de Fatick, située dans la partie centrale du Sénégal, les dynamiques d'habitat sont 
influencées par divers facteurs, notamment les traditions culturelles, les ressources économiques 
des ménages et l'accessibilité aux services de base. Le dernier Recensement Général de la 
Population et de l'Habitat (RGPH-5) a permis de dresser un tableau précis des tendances en 
matière d'habitat dans la région.  

Par ailleurs, l'analyse des conditions de vie des ménages met en évidence des enjeux cruciaux 
tels que la densité d'occupation des logements, le mode d'éclairage, l'accès à l'eau potable et aux 
installations sanitaires. Ces différents aspects influencent directement le bien-être des populations 
et constituent des paramètres essentiels pour orienter les politiques publiques en matière 
d'urbanisation, de logement social et d'amélioration du cadre de vie. 

À travers cette analyse exhaustive, ce chapitre met en lumière les principales dynamiques et défis 
liés à l'habitat et aux conditions de vie dans la région de Fatick. 

IX.1. DÉFINITION DES CONCEPTS ET INDICATEURS 

Logement 

C’est un local construit à usage d’habitation, composé d’une ou de plusieurs pièces, destinées à 
la résidence d’une ou de plusieurs personnes. Il comporte généralement des pièces principales 
(salon, séjour, salle à manger, chambre) et des pièces annexes (cuisine, débarras, magasin, bloc 
sanitaire, salle de bain, toilettes).  

Ménage  

Un ménage est défini généralement comme étant une personne ou un groupe de personnes, 
apparentées ou non, qui vivent ensemble sous le même toit et mettent en commun tout ou une 
partie de leurs ressources pour subvenir à leurs besoins essentiels, notamment le logement et la 
nourriture. Ces personnes appelées membres du ménage prennent généralement leur repas en 
commun et reconnaissent l’autorité d’une seule et même personne, dénommée le chef de ménage 
(CM).  

Pièce à usage d’habitation  

C’est toute pièce qui peut être utilisée par les membres du ménage pour dormir, notamment les 
chambres à coucher, les salons, les salles à manger et les pièces non occupées.  

Maison basse  

C’est un bâtiment composé du rez-de-chaussée, avec ou sans terrasse.  



RGPH-5 :Rapport de présentation des résultats

  Région de Fatick

112

 

   112  

Maison à étage  

C’est un bâtiment de type moderne ou semi-moderne, d’un à trois niveaux (R+1, R+2 ou R+3), 
pouvant abriter un ou plusieurs ménages.  

Immeuble à appartement  

C’est un bâtiment de type moderne, de niveau supérieur ou égal à R+4 (4 étages), divisé en 
appartements. Chaque appartement peut abriter au moins un ménage. 

Assainissement  

L’assainissement au Sénégal fait référence à l’ensemble des actions visant à assurer la gestion 
sûre et efficace des eaux usées et des déchets solides afin de protéger la santé publique, 
l’environnement et les ressources naturelles.  

L’assainissement liquide s’entend de la gestion des eaux usées, des excrétas et des eaux pluviales 
en vue de prévenir des dommages à la santé et à la sécurité de l’homme, ainsi qu’à 
l’environnement.3  

Boues de vidange  

Les boues de vidange s’entendent des matières extraites des ouvrages individuels 
d’assainissement des eaux usées que sont les fosses septiques, les fosses étanches et les puits 
d’infiltration. 

Indice de peuplement du logement  

L’indice de peuplement d’un logement caractérise le degré d’occupation du logement, par 
comparaison entre le nombre de pièces qu’il comporte pour dormir et la taille du ménage. 

IX.2. CARACTERISTIQUES DU LOGEMENT 

 TYPE DE LOGEMENT  

À l’échelle régionale, les maisons basses constituent le type de logement dominant, abritant  8 
ménages sur 10 (84,7 %). Les cases, occupées par 11,9 % des ménages, constituent le deuxième 
type de logement principal, bien qu'elles soient nettement moins fréquentes. Elles sont suivies par 
les maisons à étage et les baraques où résident respectivement 2,4% et 0,9% des ménages. Quant 
à ceux qui logent dans un immeuble à appartements, sont-ils quasi inexistants dans la région 
(0,01%).  

La répartition des types de logements révèle des disparités notables entre les départements et 
selon le milieu de résidence. Les maisons basses dominent partout, représentant 82,1 % à Fatick, 
92,1 % à Foundiougne, et 72,0 % à Gossas, où l'on observe la plus forte proportion de cases (24,9 
%). Les maisons à étage sont rares, avec une présence légèrement plus marquée en milieu urbain 
(6,4 % contre 0,9 % en zone rurale). Les cases sont plus fréquentes en milieu rural (15,2 %), tandis 
que les baraques et autres types de logements restent peu représentés dans l’ensemble de la 
région. 
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Tableau IX-1 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon le type de logement  

DÉPARTEMENT/MILIEU 
DE RÉSIDENCE 

TYPE DE LOGEMENT 
TOTAL Case Baraque Maison 

basse 
Maison à 
étage 

Immeuble à 
appartement Autre 

DEPARTEMENT 
Fatick 13,9 0,9 82,1 2,9 0,01 0,1 100,0 
Foundiougne 5,0 0,7 92,1 2,1 0,01 0,1 100,0 
Gossas 24,9 1,4 72,0 1,6 0,01 0,1 100,0 

MILIEU DE RÉSIDENCE 
Urbain 3,2 0,6 89,7 6,4 0,00 0,1 100,0 
Rural 15,2 1,0 82,8 0,9 0,01 0,1 100,0 
Ensemble 11,9 0,9 84,7 2,4 0,01 0,1 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 INDICE DE PEUPLEMENT DU LOGEMENT 

Selon l’indice de peuplement, le logement qui abrite un ménage dont la taille est inférieure au 
nombre de pièces (moins d’une personne par pièce) sera considéré comme sous-peuplé. En 
revanche, les logements dont chaque pièce à usage d’habitation est occupée par une ou deux 
personnes au maximum seront considérés comme normalement peuplés. Enfin, les logements 
dont chaque pièce à usage d’habitation est occupée par trois personnes ou plus seront considérés 
comme surpeuplés. 

L’analyse de l’indice de peuplement des logements montre que le sous-peuplement est plus 
fréquent en milieu urbain (10,1 %) qu’en milieu rural (5,2 %), avec une moyenne régionale de 6,5 
%. Au niveau départemental, Fatick (7,0 %) et Foundiougne (6,7 %) affichent des taux proches, 
tandis que Gossas (4,4 %) est le plus concerné par l’occupation dense des logements. Les 
ménages vivant dans des logements normalement peuplés (une à deux personnes par pièce) 
représentent 50,4 % au niveau régional, une situation plus favorable en milieu urbain (59,8 %) 
qu’en milieu rural (46,8 %). Le département de Fatick présente le taux le plus élevé (53,4 %), suivi 
de Foundiougne (47,8 %) et Gossas (46,1 %). Le surpeuplement touche ainsi 43,1 % des 
ménages, un problème plus marqué en milieu rural (48,0 %) qu’en milieu urbain (30,1 %), avec 
Gossas (49,5 %) et Foundiougne (45,5 %) comme départements les plus affectés. Le département 
de Fatick affiche un taux de 39,7%. 

Tableau IX-2 : Répartition (e%) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon l’indice de peuplement du logement 

DÉPARTEMENT 
/MILIEU DE 
RÉSIDENCE 

DENSITÉ D'OCCUPATION DU LOGEMENT DU MÉNAGE 

Total Moins 
d’une 

personne 

Une 
personne 

Deux 
personnes 

Trois 
personnes 

Quatre 
personnes 

Plus de 
quatre 

personnes 
DÉPARTEMENT 

Fatick 7,0 18,2 35,2 23,6 9,7 6,4 100,0 
Foundiougne 6,7 15,0 32,8 23,9 10,7 10,9 100,0 
Gossas 4,4 11,6 34,5 29,1 12,7 7,7 100,0 

MILIEU DE RÉSIDENCE 
Urbain 10,1 24,0 35,8 18,1 7,0 5,0 100,0 
Rural 5,2 13,2 33,6 26,8 11,7 9,5 100,0 
Total 6,5 16,2 34,2 24,4 10,4 8,3 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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 STATUT D’OCCUPATION DU LOGEMENT  

À l’échelle régionale, les résultats montrent que 82,9 % des ménages sont propriétaires et 6,9% 
copropriétaires. La même situation est observée quel que soit le milieu de résidence et le 
département considéré. La location reste limitée, ne concernant que 5,4 % des ménages. Les 
autres statuts d’occupation sont moins répandus : 1,3 % des ménages vivent en colocation, 0,2%  
en location-vente, 0,6%  sont logés par leur employeur et 1,1 % bénéficient d’un hébergement chez 
des parents ou amis. 

L’analyse par milieu de résidence révèle une nette opposition entre l’urbain et le rural en matière 
de statut d’occupation du logement. En milieu urbain, le statut de propriétaire est moins courant 
(69,5 %), avec un marché locatif plus développé (13,8 %), tandis qu’en milieu rural, la propriété 
prédomine largement (88,0 %), avec une quasi-absence de location et de colocation. 

Par ailleurs, il est aussi observé une prédominance du statut propriétaire dans tous les 
départements. Gossas affiche le plus fort taux de propriétaires (85,0 %), suivi de Fatick (84,2 %) 
et Foundiougne (80,6 %), où la copropriété est la plus répandue (8,5 %). La location reste 
marginale dans toute la région, particulièrement à Gossas (2,4 %).  

Tableau IX-3 : Répartition (en %) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon le statut d'occupation du logement  

DEPARTEME
NT/ MILIEU 
DE 
RESIDENCE 

STATUT OCCUPATION 

TOTAL Propriét
aire 

Co 
propriét

aire 

Locata
ire 

Co 
locata

ire 

Locati
on-

vente 

Logé 
par 

employ
eur 

Logé par  
parents/ 

amis 

Aut
re 

DEPARTEMENT 
Fatick 84,2 5,6 5,9 1,4 0,2 0,6 0,7 1,4 100,0 
Foundiougne 80,6 8,5 5,9 1,6 0,2 0,6 1,6 1,1 100,0 
Gossas 85,0 7,5 2,4 0,4 0,3 0,5 1,1 2,7 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
Urbain 69,5 8,0 13,8 3,8 0,4 1,2 1,9 1,4 100,0 
Rural 88,0 6,5 2,3 0,4 0,1 0,4 0,8 1,4 100,0 
Ensemble 82,9 6,9 5,4 1,3 0,2 0,6 1,1 1,4 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 MODE D’ACQUISITION DU LOGEMENT 

À l’échelle régionale, l’auto-construction est le mode d’acquisition du logement le plus répandu, 
concernant 64,6%  des ménages. L’héritage représente également une part significative, avec 
28,9%  des logements transmis de génération en génération.   

Il ressort également des résultats que l’auto-construction et l’héritage constituent le principal mode 
d’acquisition du logement quel que soit le milieu de résidence. En outre, la présence de promoteurs 
immobiliers est plus remarquée en milieu urbain (0,6%) qu’en milieu rural (0,05%). 

 De même, l’accès au logement via une coopérative d’habitat est plus limité en milieu urbain (0,4 
% contre 1,3 % en zone rurale). Enfin, les autres formes d’acquisition sont plus présentes en milieu 
urbain (6,8%) qu’en milieu rural (4,7 %).  

L’analyse par circonscription administrative révèle que, dans tous les départements, l’auto-
construction est le principal mode d’acquisition. Foundiougne affiche le taux le plus élevé (66,4 %), 
suivi de Fatick (63,8 %) et Gossas (61,9 %). L’héritage constitue le second mode d’acquisition le 
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plus courant, représentant 31,5 % des logements à Gossas, 30,1 % à Fatick et 26,5%  à 
Foundiougne. L’acquisition par promoteur immobilier est quasi inexistante (moins de 0,3%  dans 
tous les départements), tandis que la coopérative d’habitat joue un rôle limité, avec une proportion 
variant entre 0,6 % à Foundiougne et 2,1%  à Gossas. 

Tableau IX-4 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon le mode d'acquisition du logement  

DEPARTEMENT/ MILIEU DE 
RESIDENCE 

MODE D’ACQUISITION DU LOGEMENT 
TOTAL Auto 

construction 
Promoteur 
immobilier 

Coopérative 
d’habitat Héritage Autre 

DEPARTEMENT 
FATICK 63,8 0,1 1,2 30,1 4,7 100,0 
FOUNDIOUGNE 66,4 0,3 0,6 26,5 6,2 100,0 
GOSSAS 61,9 0,1 2,1 31,5 4,4 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
Urbain 67,0 0,6 0,4 25,1 6,8 100,0 
Rural 63,8 0,1 1,3 30,1 4,7 100,0 
Ensemble 64,6 0,2 1,1 28,9 5,2 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

IX.3. ELEMENT DE CONFORT 

 NATURE DU MUR  

Au niveau régional, le ciment est le matériau prédominant pour le revêtement des murs du bâtiment 
principal, utilisé par 86,3 % des ménages. Un usage plus sophistiqué du ciment avec des carreaux 
(6,0 %) ou du marbre (0,6 %) reste peu fréquent. Les matériaux traditionnels, tels que le banco 
(2,0 %) et le banco enduit de ciment (0,7 %), sont rarement utilisés. Par ailleurs, 2,5 % des 
logements sont construits avec des murs en paille ou en tiges, tandis que d’autres matériaux, 
comme le bois ou le ciment associé au bois, sont très peu utilisés (moins de 0,7%). 

Dans les trois départements, le ciment est le matériau dominant comme revêtement mural du 
bâtiment principal, mais avec quelques variations. Foundiougne affiche la plus forte proportion de 
logements en ciment (89,6 %), suivi de Fatick (86,0 %) et Gossas (77,7 %). L’usage du ciment 
avec des carreaux est plus répandu à Foundiougne (7,5 %) qu’à Fatick (5,3 %) et Gossas (3,8 %). 
Le département de Gossas se distingue par une utilisation plus importante de matériaux 
traditionnels : 2,9 % des logements y sont construits en bois et 9,8 % en paille ou tiges, soit la 
proportion la plus élevée à l’échelle régionale. L’usage du banco reste faible, notamment à 
Foundiougne (1,1 %) et Fatick (2,7 %), mais atteint 2,0 % à Gossas. 

Par ailleurs, la nature des matériaux du mur du batiment principal varie selon le milieu de résidence. 
En effet, en zone urbaine, les murs en ciment prédominent largement (87,4 %), avec une proportion 
relativement élevée de logements en ciment avec carreaux (11,3 %). En revanche, en milieu rural, 
si le ciment reste majoritaire (85,9 %), les finitions en carreaux sont nettement moins fréquentes 
(3,9 %). Le banco (2,7 %) et la paille/tige (3,3 %) reste plus utilisé en milieu rural qu’en urbain 
(respectivement 0,1 % et 0,3 %). 
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Tableau IX-5 : Répartition (en %) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon la nature du revêtement du mur du bâtiment principal 

DEPARTEMENT/ 
MILIEU DE 

RESIDENCE 

NATURE ET REVÊTEMENT DU MUR DU BÂTIMENT PRINCIPAL 

TOTAL Ciment 
Ciment 

avec 
carreaux 

Ciment 
et 

marbre 

Ciment 
avec 
bois 

Bois Banco 
Banco+ 
enduit 
ciment 

Paille/Tige Autre 

DEPARTEMENT 
Fatick 86,0 5,3 0,8 0,6 0,4 2,7 0,8 2,3 1,1 100,0 
Foundiougne 89,6 7,5 0,4 0,4 0,1 1,1 0,3 0,2 0,3 100,0 
Gossas 77,7 3,8 0,3 1,7 2,9 2,0 1,1 9,8 0,7 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
Urbain 87,4 11,3 0,4 0,1 0,1 0,1 - 0,3 0,2 100,0 
Rural 85,9 3,9 0,6 0,9 0,8 2,7 0,9 3,3 0,9 100,0 
Ensemble 86,3 6,0 0,6 0,7 0,6 2,0 0,7 2,5 0,7 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 NATURE DU TOIT  

À l’échelle régionale, le zinc ou la tôle constitue le principal matériau utilisé pour le revêtement du 
toit du bâtiment principal, représentant 72,6 % des ménages. Le béton, bien que plus résistant, est 
adopté par seulement 12,7 % des logements. L’usage des tuiles ou ardoises reste limité (4,7 %), 
tandis que le chaume ou la paille, couvre 7,1 % des toitures.  

Dans le département de Fatick, le zinc ou la tôle domine largement (70,7 %), suivi du béton (13,3 
%). Le chaume ou la paille reste utilisée par 8,4% des ménages, tandis que les tuiles et ardoises 
sont adoptées par 4,2 % des ménages. Dans le département de Foundiougne, le zinc ou la tôle 
est aussi prédominante (77,5 %), et l’utilisation de la chaume ou de la paille est plus limitée (2,4 
%). Le département de Gossas présente une plus forte proportion de toits en chaume ou en paille 
(16,4 %), soit la plus élevée de la région, tandis que le zinc ou la tôle est utilisée par 65,6 % des 
ménages et le béton par seulement 8,1 %. 

L’analyse selon le milieu de résidence révèle qu’en milieu urbain, l’usage du béton y est plus 
répandu (27,7 %), tandis que le zinc ou la tôle est utilisée par 64,3% des ménages. La chaume ou 
la paille est quasiment absente (1,4 %), et les tuiles/ardoises sont plus courantes (6,1 %). En milieu 
rural, le zinc ou la tôle est encore largement dominante (75,8 %), mais l’usage de la chaume/paille 
reste significatif (9,2 %), témoignant de pratiques de construction plus traditionnelles. Le béton est 
très peu utilisé en zone rurale (7,1 %), ce qui illustre un écart important avec l’urbain en matière de 
qualité des toitures. 

Tableau IX-6 : Répartition (en %) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon la nature du revêtement du toit du bâtiment principal 

DEPARTEMENT/ MILIEU DE 
RESIDENCE 

NATURE ET REVÊTEMENT DU TOIT DU BÂTIMENT PRINCIPAL 
TOTAL Béton Tuile/ardoise Zinc/Tôle Chaume/ 

paille Autre 

DEPARTEMENT 
Fatick 13,3 4,2 70,7 8,4 3,5 100,0 
Foundiougne 13,5 5,6 77,5 2,4 1,1 100,0 
Gossas 8,1 3,7 65,6 16,4 6,1 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
Urbain 27,7 6,1 64,3 1,4 0,5 100,0 
Rural 7,1 4,1 75,8 9,2 3,8 100,0 
Ensemble 12,7 4,7 72,6 7,1 2,9 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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 NATURE DU SOL 

Au niveau régional, le ciment est le matériau de revêtement du sol le plus utilisé (53,2 %). Le 
carrelage, bien que moins dominant, est utilisé par 32,3 % des ménages. Les matériaux plus 
traditionnels, tels que l’argile ou le banco (1,7 %) et le sable (6,1 %), restent minoritaires. D’autres 
revêtements, comme les tapis (6,2 %) et la moquette (0,4 %), sont rarement utilisés par les 
ménages. 

L’analyse par département revele qu’à Fatick le ciment constitue la principale nature du revêtement 
du sol (52,4 %), suivi du carrelage (34,6 %). Le sable (7,2 %) et l’argile ou le banco (1,9 %) restent 
utilisés par une minorité. À Foundiougne, l’usage du ciment est encore plus marqué (58,1 %), 
tandis que le carrelage couvre 31,6% des sols. Le sable y est nettement moins utilisé (1,2 %), mais 
l’emploi de tapis (7,2 %) y est plus fréquent. Le département de Gossas se distingue par une plus 
forte utilisation du sable (16,6 %) et des tapis (14,5 %). Le ciment reste cependant majoritaire (41,4 
%), tandis que le carrelage est moins répandu (25,6 %), par rapport aux autres départements. 

Suivant le milieu de résidence, le carrelage est le revêtement dominant (50,3 %) en zone urbaine. 
Le ciment suit avec 39,4 %, tandis que le sable (0,6 %) et l’argile ou le banco (0,5 %) sont rarement 
utilisés. Les tapis (8,6 %) et la moquette (0,5 %) sont plus couramment utilisés en milieu urbain 
que dans les zones rurales. Par contre, en milieu rural, le ciment prédomine largement (58,4 %), 
suivi du carrelage (25,5 %). Cependant, l’argile/banco (2,1 %) et le sable (8,2 %) restent plus 
fréquents. 

Tableau IX-7 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon la nature du revêtement du sol du bâtiment principal 

DEPARTEMENT/ 
MILIEU DE 

RESIDENCE 

NATURE ET REVÊTEMENT DU SOL DU BÂTIMENT PRINCIPAL 
TOTAL Carrelage Ciment Argile/banco Sable Tapis Moquette Autre 

DEPARTEMENT 
Fatick 34,6 52,4 1,9 7,2 3,4 0,3 0,2 100,0 
Foundiougne 31,6 58,1 1,5 1,2 7,2 0,4 0,1 100,0 
Gossas 25,6 41,4 1,2 16,6 14,5 0,6 0,1 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
Urbain 50,3 39,4 0,5 0,6 8,6 0,5 0,1 100,0 
Rural 25,5 58,4 2,1 8,2 5,4 0,3 0,2 100,0 
Ensemble 32,3 53,2 1,7 6,1 6,2 0,4 0,1 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 MODE D’ECLAIRAGES 

L’électricité constitue le principal mode d’éclairage des ménages dans la région, avec un taux de 
58,5 %. Toutefois, les lampes torches et l’énergie solaire sont principalement utilisées par 17,7% 
et 17,2 % des ménages, respectivement. Les lampes rechargeables (2,8 %), les lampes tempêtes 
(1,1 %), le bois (0,5 %), les bougies (1,1 %) et le gaz (0,1 %) sont rarement utilisés. 

Dans le département de Foundiougne, la proportion des ménages utilisant l’électricité comme 
principal mode d’éclairage est aussi le plus élevé (64,9 %), suivi de l’énergie solaire (18,4 %). Les 
lampes torches (10,7 %) y sont encore utilisées, mais dans une moindre mesure que dans les 
autres départements. À Fatick, 54,8 % des ménages bénéficient de l’électricité, tandis que l’énergie 
solaire représente 16,9% des usages. Cependant, une proportion significative des ménages (21,2 
%) utilise encore les lampes torches. À Gossas, l’usage de l’électricité est plus faible (53,6 %), et 
les ménages y font davantage appel aux lampes torches (25,5 %). 
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En milieu urbain, l’accès à l’électricité est largement dominant (90,2 %), tandis que l’énergie solaire 
(3,8 %) et les lampes torches (3,0 %) sont peu utilisées. L’éclairage par d’autres sources (bois, 
bougies, lampes tempêtes) est pratiquement inexistant. En milieu rural, l’utlisation de l’électricité 
comme le principal mode d'éclairage est nettement plus faible (46,5 %) et certains ménages font 
recours à des solutions alternatives, notamment l’énergie solaire (22,2 %) et les lampes torches 
(23,3 %).  

Tableau IX-8 : Répartition (en %) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon le principal mode d'éclairage  

DEPARTEMENT 
/ MILIEU DE 
RESIDENCE 

MODE D’ÉCLAIRAGE 

TOTAL Électricité Solaire 
Groupe 
électro-

gène 
Gaz 

Lampe à 
pétrole 

artisanale 

Lampe 
tempête Bougie Bois 

Lampe 
rechar-
geable 

Lampe 
torche Autre 

DEPARTEMENT 
Fatick 54,8 16,9 0,0 0,2 0,1 1,4 0,8 0,6 3,4 21,2 0,6 100,0 
Foundiougne 64,9 18,4 0,8 0,1 0,0 0,9 1,4 0,1 2,1 10,7 0,5 100,0 
Gossas 53,6 14,5 0,1 0,1 0,0 0,7 1,7 1,2 2,3 25,5 0,3 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
Urbain 90,2 3,8 0,0 0,1 0,0 0,4 0,9 0,0 1,2 3,0 0,4 100,0 
Rural 46,5 22,2 0,5 0,2 0,1 1,4 1,2 0,7 3,4 23,3 0,6 100,0 
Ensemble 58,5 17,2 0,3 0,1 0,1 1,1 1,1 0,5 2,8 17,7 0,5 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

IX.4. CONDITION DE VIE DES MENAGES  

 SOURCE D’ENERGIE POUR LA CUISSON 

Le bois demeure le principal combustible utilisé pour la cuisson (63,6 %). Le gaz, bien que moins 
répandu, est utilisé par 20,4 % des ménages. Le charbon occupe une place intermédiaire avec 
11,0 % des ménages qui l’utilisent principalement. D’autres combustibles, tels que la bouse de 
vache (4,2 %) et l’électricité (0,1 %), restent rares. 

L’usage du bois est particulièrement dominant dans le departement de Gossas (74,6 %), où le 
recours au gaz est le plus faible (9,1 %), indiquant une dépendance importante aux combustibles 
solides. Dans le dépatement de Foundiougne, bien que le bois reste majoritaire (62,4 %), le 
charbon y est plus utilisé (16,3 %) comparé aux autres départements, tandis que le gaz est adopté 
par 18,4 des ménages. Le département de Fatick présente la plus forte proportion d’utilisateurs du 
gaz (25,0 %), tout en conservant une part élevée de ménages utilisant le bois (61,6 %). 

L’accès au gaz pour la cuisson est nettement plus répandu en milieu urbain (47,6 %) qu’en milieu 
rural (10,2 %). En revanche, le bois est massivement utilisé en zone rurale (77,7%). L’usage du 
charbon est plus courant en zone urbaine (24,3 %) qu’en zone rurale (6,0 %). L’électricité reste 
rarement utilisée quelque soit le milieu de résidence. 

Tableau IX-9 : Répartition (en %) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon le principal combustible utilisé pour la cuisson  

DEPARTEMENT/ 
MILIEU DE RESIDENCE 

PRINCIPAL COMBUSTIBLE POUR LA CUISSON 
TOTAL 

Bois Charbon Gaz Électricité Bouse de 
vache Autre 

DEPARTEMENT 
Fatick 61,6 7,2 25,0 0,2 5,3 0,7 100,0 
Foundiougne 62,4 16,3 18,4 0,1 2,4 0,5 100,0 
Gossas 74,6 9,8 9,1 0,3 5,7 0,5 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
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DEPARTEMENT/ 
MILIEU DE RESIDENCE 

PRINCIPAL COMBUSTIBLE POUR LA CUISSON 
TOTAL 

Bois Charbon Gaz Électricité Bouse de 
vache Autre 

Urbain 26,2 24,3 47,6 0,1 0,5 1,4 100,0 
Rural 77,7 6,0 10,2 0,1 5,6 0,3 100,0 
Ensemble 63,6 11,0 20,4 0,1 4,2 0,6 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 MODE D’APPROVISIONNEMENT EN EAU DE BOISSON 

L’accès à l’eau de boisson dans la région repose principalement sur le réseau de distribution d’eau, 
avec 35,5 % des ménages disposant d’un robinet dans leur logement et 25,8 % accédant à un 
robinet situé dans la cour ou la parcelle. Toutefois, une proportion non négligeable des ménages 
(13,1 %) continue d’utiliser des puits non protégés.  

L’analyse par département montre que Gossas se distingue par une forte proportion de ménages 
ayant accès à un robinet, que ce soit dans le logement (41,4 %) ou dans la cour le principal mode 
d'éclairage (41,1 %). L’usage des puits y est relativement faible, avec seulement 2,7 % des 
ménages utilisant des puits protégés ou non protégés. Dans le département de Fatick, 38,4 % des 
ménages disposent d’un robinet dans le logement, mais les puits (protégés et non protégés) restent 
une source importante pour 29,2 % des ménages. Le département de Foundiougne, bien que 
bénéficiant d’un accès aux robinets dans 59,1 % des cas (logement, cour, voisin et bornes 
fontaines), enregistre la plus forte dépendance aux puits non protégés (16,7 %). 

En milieu urbain, l’accès au réseau d’eau est plus développé, avec 33,0 % des ménages ayant un 
robinet dans leur logement et 35,8 % dans leur cour. L’utilisation des puits est plus limitée (16,0 % 
au total pour les puits protégés et non protégés). L’eau minérale ou améliorée est plus consommée 
en milieu urbain (5,7 %) qu’en zone rurale (0,6 %). En milieu rural, bien que 36,5 % des ménages 
disposent d’un robinet dans leur logement, l’usage des puits protégés et non protégés reste très 
courant (30,0% des ménages). 

Tableau IX-10 : Répartition (en %) des ménages par département et par milieu de 
résidence selon le principal mode d’approvisionnement en eau de boisson  

DEPARTE
MENT 
/ MILIEU 
DE 
RESIDENC
E 

SOURCE EN EAU DE BOISSON 

TOTAL 

R
obinet dans 
logem

ent 

R
obinet dans cour/ 

parcelle 

R
obinet du voisin 

R
obinet 

public/borne 
fontaine 

Puits à pom
pe ou 

forage 

Puits protégé 

Puits non protégé 

Source protégée 

Source non 
protégée 

C
am

ion-citerne 

C
harrette avec 

petite 
citerne/tonneau  

Eau de surface 

Eau 
m

inérale/am
éliorée 

DEPARTEMENT 
Fatick 38,4 19,2 3,1 2,4 0,2 15,8 13,4 0,3 0,4 0,3 2,7 0,1 3,7 100,0 
Foundiou
gne 29,9 29,2 6,4 2,8 0,7 13,3 16,7 0,2 0,4 0 0,1 0,1 0,2 100,0 

Gossas 41,4 41,1 5,5 6,5 1,3 2,0 0,7 0,2 0 0 0,5 0 0,7 100,0 
MILIEU DE RESIDENCE 

Urbain 33,0 35,8 4,1 1,5 0,3 8,3 7,7 0,3 0,3 0,4 2,5 0 5,7 100,0 
Rural 36,5 22,0 4,9 3,7 0,6 14,9 15,1 0,2 0,4 0,1 1,0 0,1 0,6 100,0 
Ensemble 35,5 25,8 4,7 3,1 0,5 13,1 13,1 0,2 0,4 0,2 1,4 0,1 2,0 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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 TYPE D’AISANCE 

L’accès aux infrastructures sanitaires dans la région reste contrasté. Plus de la moitié des ménages 
(55,8 %) disposent de toilettes à chasse avec fosse, ce qui constitue le mode d’aisance le plus 
répandu. Toutefois, 11,8 % des ménages déclarent encore faire leurs besoins dans la nature. Les 
latrines couvertes concernent 16,6 % des ménages, tandis que les latrines non couvertes restent 
utilisées par 5,8 % des ménages. Les toilettes ventilées améliorées, les édicules publics et d’autres 
solutions alternatives restent très peu adoptés. 

Suivant le département, Fatick affiche une large adoption des toilettes à chasse avec fosse (57,4 
%) et des latrines couvertes (16,1 %), mais 13,7 % des ménages continuent d’utiliser la nature 
comme mode d’aisance. Foundiougne présente des résultats similaires, avec une légère 
amélioration sur l’usage des toilettes à chasse avec fosse (56,7 %). Cependant, 8,2 % des 
ménages utilisent encore des latrines non couvertes, et 5,8 % déclarent faire leurs besoins dans 
la nature. Gossas est le département le plus touché par l’absence d’infrastructures sanitaires 
adéquates. Seuls 46,7 % des ménages disposent de toilettes à chasse avec fosse, tandis que 23,3 
% des ménages pratiquent encore la défécation en plein air. 

Les données montrent aussi qu’en milieu urbain, 67,7 % des ménages utilisent des toilettes à 
chasse avec fosse, et seuls 2,2 % font leurs besoins dans la nature, illustrant un meilleur accès 
aux infrastructures sanitaires. Les toilettes raccordées à l’égout restent toutefois rares (12,3 %). 
En milieu rural, les conditions sont nettement plus précaires, 51,3 % des ménages ont des toilettes 
à chasse avec fosse, mais 15,5 % continuent d’utiliser la nature comme lieu d’aisance, et 7,3 % 
disposent uniquement de latrines non couvertes.   

Tableau IX-11 : Répartition (en %) des ménages par département et par milieu de 
résidence selon le principal type d'aisance  

DEPARTEMENT/ 
MILIEU DE 

RESIDENCE 

TYPE D'AISANCE REVUE 

TOTAL Chasse 
raccordée 
à l'égout 

Chasse 
avec 
fosse 

Couverte Non 
couverte 

Ventilée 
améliorée 

Édicule 
public 

Dans 
la 

nature 

Chez 
le 

voisin 
Autre 

DEPARTEMENT 
Fatick 3,2 57,4 16,1 4,3 1,7 0,6 13,7 2,8 0,3 100,0 
Foundiougne 4,1 56,7 16,9 8,2 1,9 1,1 5,8 4,9 0,4 100,0 
Gossas 1,9 46,7 17,6 4,1 2,4 0,3 23,3 3,6 0,1 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
Urbain 12,3 67,7 12,6 1,7 1,2 0,9 2,2 1,3 0,2 100,0 
Rural 0,0 51,3 18,1 7,3 2,1 0,7 15,5 4,6 0,4 100,0 
Ensemble 3,4 55,8 16,6 5,8 1,9 0,8 11,8 3,7 0,3 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 MODE D’EVACUATION DES EAUX USEES. 

L’évacuation des eaux usées dans la région de Fatick repose largement sur des pratiques non 
encadrées. En effet, près de 58,9 % des ménages rejettent leurs eaux usées directement dans la 
rue ou la nature. L’utilisation de fosses ou puisards concerne seulement 9,9 % des ménages, tandis 
que les canaux fermés et à ciel ouvert sont respectivement utilisés par 5,0 % et 5,3 % des 
ménages. Le raccordement au réseau d’égout reste faible (3,2 %). 

L’analyse par département met en évidence qu’à Fatick, 61,5 % des ménages évacuent leurs eaux 
usées dans la rue ou la nature, et seuls 9,7 % utilisent une fosse ou un puisard. Le réseau d’égout 
y est très peu développé (2,6 %). Foundiougne présente une situation légèrement meilleure, avec 
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52,6 % des ménages déversant leurs eaux usées dans la nature et 11,1 % utilisant une 
fosse/puisard. Cependant, 5,8 % des ménages évacuent directement dans un fleuve ou la mer. 
Gossas affiche la proportion la plus élevée d’évacuation des eaux usées dans la rue/nature (67,8 
%). Seuls 6,9 % des ménages utilisent une fosse ou un puisard, et le réseau d’égout est quasi 
inexistant (2,9 %). 

En milieu urbain, 48,2 % des ménages évacuent encore leurs eaux usées dans la rue ou la nature, 
mais 11,5 % sont raccordés à un réseau d’égout, une proportion bien plus élevée que la moyenne 
régionale. L’usage de fosses et puisards y est également plus courant (13,2 %). En milieu rural, la 
situation est bien plus préoccupante, avec 62,9 % des ménages rejetant leurs eaux usées dans la 
nature et seulement 8,6 % utilisant une fosse/puisard. L’absence de réseau d’égout est totale et 
les solutions alternatives comme les canaux fermés ou ouverts sont peu développées. 

Tableau IX-12 : Répartition (en %) des ménages par département et par milieu de 
résidence selon le principal mode d'évacuation des eaux usées  

DEPARTEMENT/ 
MILIEU DE 

RESIDENCE 

PRINCIPAL MODE D'ÉVACUATION DES EAUX USÉES 

TOTAL Réseau 
d'égout 

Canal 
fermé 

Canal 
à ciel 
ouvert 

Grille, 
bouche 
avaloir 

Fosse/ 
puisard 

Dans 
la 

mer, 
fleuve 

Cours 
d'eau 

Trou 
creusé 

Dans la 
rue/nature Autre 

DEPARTEMENT 
FATICK 2,6 4,2 4,3 0,3 9,7 2,1 1,3 13,3 61,5 0,8 100,0 
FOUNDIOUGNE 3,9 6,6 6,9 0,3 11,1 5,8 2,5 9,8 52,6 0,5 100,0 
GOSSAS 2,9 3,2 4,2 0,1 6,9 0,2 1,3 13,2 67,8 0,2 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
Urbain 11,5 8,9 4,9 0,5 13,2 2,4 1,6 7,7 48,2 1,2 100,0 
Rural 0,0 3,5 5,4 0,2 8,6 3,6 1,8 13,5 62,9 0,4 100,0 
Ensemble 3,2 5,0 5,3 0,3 9,9 3,3 1,7 11,9 58,9 0,6 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 MODE D’EVACUATION DES ORDURES MENAGERES 

La gestion des déchets dans la région de Fatick demeure largement informelle, avec une forte 
proportion des ménages optant pour des dépôts sauvages ou le rejet des ordures dans la nature 
(44,5 %). L'utilisation des services organisés comme le camion de ramassage (12,2 %) et les points 
de regroupement normalisés (8,6 %) reste limitée. D'autres pratiques comme l’incinération (6,9 %) 
et l’enfouissement (2,6 %) sont présentes mais marginales. 

Suivant le département, environ 43,8 % des ménages de Fatick déposent leurs déchets dans la 
nature, tandis que 12,5 % bénéficient d’un ramassage par camion et 8,6 % utilisent un dépôt 
autorisé. L'incinération (5,1 %) est aussi une pratique répandue. Le département de Foundiougne 
présente une situation similaire à Fatick, avec 42,3 % des ménages utilisant des dépôts sauvages, 
mais avec une proportion plus élevée d'incinération (10,7 %) et d'enfouissement (3,1 %). Quant au 
département de Gossas, la gestion des ordures est la plus préoccupante, avec 54,1% des 
ménages pratiquant le dépôt sauvage et seulement 10,6% bénéficiant du ramassage par camion. 

En milieu urbain, la situation est plus contrôlée : 32,8 % des ménages bénéficient d’un service de 
ramassage par camion et 13,3 % utilisent un dépôt autorisé. Toutefois, 16,6 % déposent encore 
leurs déchets dans la nature, et 9,6 % les brûlent. En milieu rural, la gestion des déchets est 
nettement plus préoccupante : 55,1 % des ménages se débarrassent de leurs ordures dans la 
nature et seulement 4,4 % ont accès au ramassage par camion. Les calèches et charrettes sont 
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une solution plus fréquente (24,5 %), tandis que l'incinération (5,9 %) reste une alternative pour 
certains ménages. 

Tableau IX-13 : Répartition (en %) des ménages par département et par milieu de 
résidence selon le principal mode d'évacuation des ordures ménagères  

DEPARTEMENT/ 
MILIEU DE 

RESIDENCE 
 

PRINCIPAL MODE D’ÉVACUATION DES ORDURES MÉNAGÈRES 

TOTAL Camion de 
ramassage 

Calèche 
/Charrette 

Dépôt 
autorisé/Point 

de 
regroupement 

normalisé 

Dépôt 
sauvage 
/ Dans la 
nature 

Enfouis-
sement 

Inciné-
ration Autre 

DEPARTEMENT 
Fatick 12,5 27,2 8,6 43,8 1,9 5,1 0,8 100,0 
Foundiougne 12,3 21,0 9,3 42,3 3,1 10,7 1,4 100,0 
Gossas 10,6 22,5 6,5 54,1 3,8 2,4 0,2 100,0 

MILIEU DE RESIDENCE 
Urbain 32,8 23,5 13,3 16,6 2,3 9,6 1,8 100,0 
Rural 4,4 24,5 6,8 55,1 2,7 5,9 0,6 100,0 
Ensemble 12,2 24,2 8,6 44,5 2,6 6,9 1,0 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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CONCLUSION 

L’analyse des caractéristiques de l’habitat et des conditions de vie dans la région de Fatick met en 
évidence plusieurs tendances clés. 

D’une part, les maisons basses dominent largement le paysage résidentiel, abritant 84,7 % des 
ménages à l’échelle régionale. Toutefois, des variations existent selon les départements : 
Foundiougne enregistre la plus forte proportion (92,1 %), tandis que Gossas présente une part plus 
élevée de cases (24,9 %). 

D’autre part, l’occupation des logements est marquée par une très forte proportion de propriétaires, 
représentant 82,9 % des ménages, un taux qui dépasse 85 % dans le département de Gossas. La 
location reste marginale, ne concernant que 5,4 % des ménages, principalement en milieu urbain 
(13,8 %). 

En matière de confort, les logements sont majoritairement construits en ciment (86,3 % des murs), 
avec des toitures en tôle (72,6 %). Le carrelage est plus répandu en milieu urbain (50,3 % des sols) 
alors que le ciment (58,4 %) reste dominant en milieu rural. 

Enfin, l’accès à l’électricité reste contrasté : 58,5 % des ménages en bénéficient, mais ce taux 
atteint 90,2 % en zone urbaine contre seulement 46,5 % en milieu rural, où l’énergie solaire (22,2 
%) et les lampes torches (23,3 %) constituent des alternatives courantes. 

Ces résultats soulignent les disparités territoriales et les défis d’amélioration des conditions de vie, 
notamment en matière d’accès aux infrastructures modernes en milieu rural. 
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 TYPOLOGIE ET CARACTERISTIQUES DES 
MENAGES 

INTRODUCTION  

L’étude de la typologie et des caractéristiques des ménages constitue un élément fondamental 
pour comprendre la dynamique démographique et sociale d’une région. En effet, la structure des 
ménages influence directement les conditions de vie, les besoins en infrastructures et les politiques 
de développement. 

Dans la région de Fatick, les données du recensement de 2023 offrent un aperçu détaillé de la 
composition des ménages, permettant d’identifier les tendances et les disparités selon plusieurs 
critères, notamment le type de ménage, la taille, la répartition spatiale et le profil du chef de 
ménage. 

Ce chapitre vise ainsi à analyser les différents types de ménages recensés, en distinguant les 
ménages ordinaires des ménages collectifs. Une attention particulière sera accordée aux ménages 
ordinaires, qui constituent la grande majorité des structures familiales de la région. Nous 
examinerons également leur taille moyenne et les disparités selon le milieu de résidence et le sexe 
du chef de ménage. 

Par ailleurs, la typologie des ménages sera explorée en mettant en évidence la prédominance des 
ménages élargis, la présence des ménages nucléaires, ainsi que les proportions plus réduites des 
ménages isolés et monoparentaux. L’impact de l’âge du chef de ménage sur la structure familiale 
sera également abordé, mettant en lumière les évolutions des formes de cohabitation au fil des 
générations. 

X.1. DÉFINITION DES CONCEPTS ET INDICATEURS  

Ménage ordinaire : un ménage est défini généralement comme étant un groupe de individus, 
apparentées ou non, qui vivent ensemble sous le même toit et mettent en commun tout ou une 
partie de leurs ressources pour subvenir à leurs besoins essentiels, notamment le logement et la 
nourriture. 

Ces individus appelées membres du ménage, prennent généralement leurs repas en commun et 
reconnaissent l'autorité d'une seule et même personne, le chef de ménage (CM).  

Dans nos langues nationales, les notions de "ndieul" en Wolof, "ngaak" en Sérère, "hirandé" en 
Toucouleur, «Niakhamé» en Soninké, "Siitik" ou « Fousil » ou « Sinkamé » en Diola et «Sinkiro» 
en Manding, rendent fidèlement le sens du concept de ménage. 

L’appartenance à un ménage dépend également de la durée de résidence. En effet, toute personne 
ayant passé au moins 6 mois ou qui en a l’intention, est considérée comme membre du ménage. 

Chef de ménage : c’est une personne (membre du ménage) reconnue comme telle par les autres 
membres du ménage. Cette personne peut être désignée sur la base de l'âge (le plus âgé), du 
sexe (généralement, mais pas nécessairement de sexe masculin), du statut économique 
(personne en charge du ménage), ou pour d'autres raisons. Il n'y a généralement pas de problèmes 
à désigner cette personne. Le chef de ménage est une personne de référence du ménage. 
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Ménage collectif : un ménage collectif est un groupe d’individus qui, pour des raisons extra 
familiales notamment professionnelles, de santé, scolaires, confessionnelles, de privation de 
liberté, vivent ensemble dans un établissement ou une institution spécialisée. Le statut administratif 
ou juridique de ces institutions ou établissements exige de toute personne étrangère à l’institution, 
une autorisation spéciale des responsables, avant d’y mener une activité quelconque, y compris le 
recensement. 

A la différence des ménages ordinaires, la notion de chef de ménage n’est pas utilisée pour les 
ménages collectifs, mais on parle plutôt de responsable. 

Population résidente : c’est la population habituellement installée sur le territoire national et qui 
sert de base pour toute planification de développement. 

Taille moyenne des ménages : elle représente le nombre moyen d’individus par ménage 

Ménage isolé : un ménage isolé est constitué d’une seule personne ; 

Ménage nucléaire : un ménage nucléaire est composé du couple avec ou sans enfants ; 

Nucléarisation : Famille étroite constituée de la mère, du père et des enfants ; 

Ménage monoparental : il est une forme particulière de ménage nucléaire qui regroupe le chef de 
ménage et ses enfants ; 

Monoparentalité : La monoparentalité est un état dans lequel une personne assume seul la 
responsabilité de chef de ménages et ses enfants. Ce terme est souvent utilisé pour décrire la 
situation dans laquelle un parent, qu'il s'agisse d'un père ou d'une mère, élève seul ses enfants 
sans la présence de l'autre, que ce soit en raison du divorce, de la séparation, du décès ou d'autres 
circonstances. 

Ménage élargi : il est composé du noyau familial et d’autres individus avec ou sans lien de parenté 
avec le chef de ménage (CM) ; 

Ménage composite : un ménage composite désigne les ménages sans noyau familial, autrement 
dit, ceux composés d’individus n’ayant pas forcément un lien de parenté avec le chef de ménage. 

X.2. TYPE DES MÉNAGES  

Au Sénégal, le recensement de la population catégorise les ménages en deux types : ordinaires et 
collectifs. Il analyse la population résidente, qui comprend ces deux types de ménages et sert de 
base à la planification du développement.  

Au total, 88 454 ménages ont été dénombrés dans la région de Fatick, constitués majoritairement 
de ménages ordinaires (99,5 %), tandis que les ménages collectifs ne représentent qu'une infime 
proportion (0,5 %).  
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Tableau X-1 : Répartition des ménages par type 

TYPE DE MÉNAGE EFFECTIF POURCENTAGE (%) 
Ordinaire 87978 99,5 
Collectif 476 0,5 
Total 88454 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

X.3. MÉNAGES ORDINAIRES  

 TAILLE DES MENAGES ORDINAIRES ET REPARTITION SPATIALE 

À l’échelle régionale, la taille moyenne des ménages ordinaires est de 10 individus. Elle est un peu 
plus élevée dans les départements de Foundiougne et de Gossas (11 personnes), tandis que 
Fatick affiche une taille moyenne de 9 individus par ménage. Les ménages ruraux sont plus grands 
que ceux des zones urbaines, enregistrant respectivement une taille moyenne de 11 et 8 individus. 
Cette tendance s’observe quel que soit le département. Foundiougne enregistre la plus forte 
disparité, avec une taille moyenne de 12 personnes en milieu rural contre 9 en milieu urbain. 
Gossas suit avec une taille moyenne plus élevée en zone rurale (11) qu’en zone urbaine (9). Fatick 
affiche également une différence notable (10 en rural contre 8 en urbain).  

Tableau X-2 : Répartition de la taille moyenne des ménages ordinaires par département 
selon le milieu de résidence 

DÉPARTEMENT MILIEU DE RÉSIDENCE ENSEMBLE Urbain Rural 
Fatick 8 10 9 
Foundiougne 9 12 11 
Gossas 9 11 11 
Ensemble 8 11 10 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 TAILLE DES MENAGES ORDINAIRES ET CARACTERISTIQUES DU CHEF DE MENAGE 

L’analyse du tableau X.3 met en évidence des écarts notables dans la taille moyenne des ménages 
en fonction du sexe du chef de ménage et du milieu de résidence. Globalement, les ménages 
dirigés par des hommes sont nettement plus grands que ceux dirigés par des femmes, avec une 
taille moyenne régionale de 11 contre 7. Cette différence est encore plus marquée en milieu rural, 
où les ménages dirigés par un homme atteignent en moyenne 12 personnes, contre seulement 7 
pour les ménages dirigés par une femme. Au niveau départemental, Foundiougne affiche la taille 
moyenne la plus élevée pour les chefs de ménage homme (12), tandis que Fatick enregistre les 
tailles les plus faibles (10 chez ceux dirigé par un homme et 7 chez ceux où une femme est cheffe 
de ménage). 

Tableau X-3 : Taille moyenne des ménages par milieu de résidence et par département  
selon le sexe du chef de ménage 

CONTEXTE DE RÉSIDENCE SEXE DU CHEF DE MÉNAGE ENSEMBLE Masculin Féminin 
MILIEU DE RÉSIDENCE 

Urbain 9 7 8 
Rural 12 7 11 

DÉPARTEMENT 
Fatick 10 7 9 
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CONTEXTE DE RÉSIDENCE SEXE DU CHEF DE MÉNAGE ENSEMBLE Masculin Féminin 
Foundiougne 12 8 11 

Gossas 11 8 11 
Ensemble 11 7 10 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

X.4. STRUCTURE DES MENAGES ORDINAIRES 

 TYPOLOGIE DES MENAGES ORDINAIRES 

L’analyse de la typologie des ménages ordinaires dans la région de Fatick révèle une 
prédominance des ménages élargis (72,3 %), suivis des ménages nucléaires (13,1 %), tandis que 
les ménages isolés (4,4 %) et monoparentaux (3,9 %) restent minoritaires. Par milieu de résidence, 
les ménages élargis sont plus fréquents en zone rurale (75,1 %) qu’en milieu urbain (64,9 %), où 
l’on observe une proportion plus élevée de ménages isolés (8,8 %) et monoparentaux (5,6%). Au 
niveau départemental, Gossas enregistre la part la plus élevée de ménages élargis (76,5 %), suivi 
de Foundiougne (74,9 %) et de Fatick (69,1 %). En revanche, Fatick présente la plus forte 
proportion de ménages isolés (5,1 %) et monoparentaux (4,7 %). 

Tableau X-4 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence 
selon la typologie 

DÉPARTEMENT/MILIEU 
DE RÉSIDENCE 

TYPES DE MÉNAGE 
TOTAL Ménage 

isolé 
Ménage 

monoparental 
Ménage 
nucléaire 

Ménage 
élargi 

Ménage 
composite 

DÉPARTEMENT 
Fatick 5,1 4,7 13,3 69,1 7,8 100,0 
Foundiougne 4,1 3,4 12,7 74,9 4,8 100,0 
Gossas 2,5 2,7 13,4 76,5 4,9 100,0 

MILIEU DE RÉSIDENCE 
Urbain 8,8 5,6 13,1 64,9 7,7 100,0 
Rural 2,7 3,3 13,1 75,1 5,8 100,0 
Ensemble 4,4 3,9 13,1 72,3 6,3 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 REPARTITION SPATIALE ET TYPOLOGIE DES MENAGES ORDINAIRES 

L’analyse du tableau révèle des différences notables entre les ménages dirigés par des hommes 
et ceux dirigés par des femmes. 

Les ménages ayant un chef de sexe masculin sont majoritairement élargis (74,1 %), avec une forte 
concentration à Gossas (77,9 %) et Foundiougne (76,5 %). Les ménages nucléaires (15,7 %) 
constituent la deuxième catégorie la plus fréquente, particulièrement à Fatick (16,4 %). Les 
ménages monoparentaux (0,7 %) et composites (5,2 %) sont minoritaires. 

Les ménages dirigés par une femme sont plus diversifiés et présentent une part importante de 
ménages monoparentaux (15,9 %), surtout à Fatick (17,0 %). Bien que les ménages élargis restent 
dominants (65,8 %), leur proportion est inférieure à celle des ménages dirigés par un homme. Les 
ménages composites (10,3 %) et isolés (4,4 %) sont plus fréquents chez les femmes. 
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Tableau X-5 : Répartition (%) des ménages par sexe du chef de ménage et par 
département selon la typologie 

SEXE DÉPARTEMENT MÉNAGE 
ISOLÉ 

MÉNAGE 
MONOPARENTAL 

MÉNAGE 
NUCLÉAIRE 

MÉNAGE 
ELARGI 

MÉNAGE 
COMPOSITE TOTAL 

Masculin 

Fatick 5,1 0,8 16,4 70,9 6,8 100,0 
Foundiougne 4,2 0,6 15,0 76,5 3,7 100,0 

Gossas 2,4 0,7 15,0 77,9 4,0 100,0 
Ensemble 4,4 0,7 15,7 74,1 5,2 100,0 

Féminin 

Fatick 5,1 17,0 3,7 63,4 10,8 100,0 
Foundiougne 3,5 14,7 3,7 68,7 9,4 100,0 

Gossas 3,2 14,2 3,6 68,4 10,6 100,0 
Ensemble 4,4 15,9 3,7 65,8 10,3 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 CARACTERISTIQUE DESCRIPTIF DE LA TYPOLOGIE DES MENAGES ORDINAIRE 

Les données de 2023, révèlent que les jeunes chefs de ménage (15-24 ans) affichent une forte 
proportion de ménages composites (43,1% à 47,1%) et isolés (13,4% à 21,1%) à Fatick. Les 
ménages élargis sont moins courants chez les jeunes, mais leur proportion augmente 
considérablement avec l'âge, atteignant 45,9% (25-29 ans) et 59,0% (30-34 ans). 

À partir de 35-39 ans, les ménages élargis deviennent majoritaires et cette tendance se renforce 
avec l'âge, jusqu'à 89,8% chez les chefs de ménage de 80 ans et plus. La part des autres types 
de ménages diminue progressivement.  

Tableau X-6 : Proportion (%) des ménages ayant un chef de ménage de sexe masculin 
selon la typologie par groupe d'âge 

GROUPES 
D'ÂGES 

MÉNAGE 
ISOLÉ 

MÉNAGE 
MONOPARENTAL 

MÉNAGE 
NUCLÉAIRE 

MÉNAGE 
ÉLARGI 

MÉNAGE 
COMPOSITE TOTAL 

15-19 13,4 2,8 5,9 34,8 43,1 100,0 
20-24 21,1 0,4 6,4 25,0 47,1 100,0 
25-29 15,3 0,3 10,8 45,9 27,7 100,0 
30-34 12,2 0,2 13,6 59,0 15,0 100,0 
35-39 7,8 0,5 15,7 68,6 7,4 100,0 
40-44 4,7 0,6 18,9 71,2 4,6 100,0 
45-49 3,4 0,6 20,5 72,5 3,1 100,0 
50-54 2,7 0,8 21,0 73,2 2,3 100,0 
55-59 2,0 1,0 17,3 77,6 2,1 100,0 
60-64 2,2 0,9 13,9 81,0 1,9 100,0 
64-69 1,9 0,7 10,5 84,9 2,0 100,0 
70-74 2,1 0,8 7,6 87,1 2,4 100,0 
75-79 1,8 0,7 5,8 89,0 2,7 100,0 
80 et + 2,3 0,4 4,1 89,8 3,3 100,0 

Ensemble 4,4 0,7 15,7 74,1 5,2 100,0 
Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

L'analyse révèle des tendances distinctes concernant la structure des ménages dirigés par des 
femmes en fonction de leur âge. Chez les jeunes chefs de ménage (12-19 ans), il est observé une 
proportion notable de ménages composites (24,0% à 26,4%) et élargis (55,2% à 57,3%). À partir 
de 20-24 ans, la part des ménages monoparentaux augmente considérablement (11,7%), 
atteignant son maximum à 35-39 ans (26,8%) avant de diminuer. La part des ménages élargis 
reste relativement stable (50-60%), sauf pour les âges plus élevés. À partir de 50-54 ans, la 
proportion de ménages élargis augmente progressivement (73,3% pour les 70-74 ans), tandis que 
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celle des monoparentaux diminue. Les ménages composites augmentent également chez les 
chefs de ménage de 60 ans et plus (24,2% pour les 80 ans et plus).  

Tableau X-7 : Proportion des ménages ayant un chef de ménage de sexe féminin selon la 
typologie par groupe d'âge 

GROUPES 
D'ÂGES 

MÉNAGE 
ISOLÉ 

MÉNAGE 
MONOPARENTAL 

MÉNAGE 
NUCLÉAIRE 

MÉNAGE 
ÉLARGI 

MÉNAGE 
COMPOSITE TOTAL 

12-14 8,0 5,3 5,3 57,3 24,0 100,0 
15-19 4,6 4,6 9,2 55,2 26,4 100,0 
20-24 14,3 11,7 10,1 50,3 13,7 100,0 
25-29 11,2 19,2 6,0 54,5 9,1 100,0 
30-34 8,3 25,2 6,3 54,7 5,6 100,0 
35-39 4,2 26,8 7,7 57,4 3,9 100,0 
40-44 3,2 26,5 6,7 59,2 4,4 100,0 
45-49 2,8 23,8 4,8 64,3 4,4 100,0 
50-54 2,8 15,5 3,1 71,0 7,7 100,0 
55-59 3,7 10,8 1,6 72,6 11,4 100,0 
60-64 3,7 6,8 0,6 72,8 16,1 100,0 
64-69 3,5 5,2 0,5 72,4 18,5 100,0 
70-74 3,9 4,5 0,3 73,3 18,1 100,0 
75-79 4,6 3,2 0,2 70,9 21,1 100,0 
80+ 6,5 5,2 0,2 63,8 24,2 100,0 

Ensemble 4,4 15,9 3,7 65,8 10,3 100,0 
Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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CONCLUSION 

L’analyse des ménages dans la région de Fatick met en évidence plusieurs tendances marquantes. 
Tout d’abord, les ménages ordinaires représentent une quasi-totalité des unités résidentielles (99,5 
%), tandis que les ménages collectifs restent marginaux (0,5%). 

En ce qui concerne la taille des ménages, la moyenne régionale s’établit à 10 individus, avec des 
écarts significatifs selon le département et le milieu de résidence. Les ménages en milieu rural 
affichent une taille moyenne plus élevée (11 personnes) comparativement aux ménages urbains 
(8 personnes). Foundiougne présente la plus forte disparité avec 12 personnes en zone rurale 
contre 9 en zone urbaine. 

Par ailleurs, la taille des ménages varie aussi en fonction du sexe du chef de ménage. Les ménages 
dirigés par des hommes sont en moyenne plus grands (11 individus) que ceux dirigés par des 
femmes (7 individus). En milieu rural, cette différence est encore plus marquée (12 contre 7). 

Concernant la structure des ménages, les ménages élargis dominent largement (72,3%), suivis 
des ménages nucléaires (13,1 %). Les ménages isolés (4,4%) et monoparentaux (3,9%) sont plus 
fréquents en milieu urbain, notamment à Fatick, où leur proportion atteint 5,1% et 4,7%, 
respectivement.  

Enfin, l’âge du chef de ménage influence fortement la typologie des ménages. Les jeunes chefs de 
ménage (15-24 ans) vivent plus souvent dans des ménages composites (43,1% à 47,1%) ou isolés 
(13,4% à 21,1%). À partir de 35-39 ans, la proportion de ménages élargis devient majoritaire et 
continue d’augmenter avec l’âge, atteignant 89,8% chez les personnes de 80 ans et plus. 
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  AGRICULTURE 

INTRODUCTION 

L'agriculture constitue un secteur clé de l'économie de la région de Fatick, mobilisant une grande 
partie des ménages et contribuant significativement aux moyens de subsistance des populations. 
Elle joue un rôle essentiel dans la sécurité alimentaire, la création d’emplois et le développement 
rural. L’analyse des données du 5ᵉ Recensement général de la Population et de l’Habitat (RGPH-
5) permet d’apporter un éclairage sur la structure et l’évolution du secteur agricole dans la région.  

Ce chapitre propose ainsi une analyse détaillée de la répartition spatiale des ménages agricoles, 
de leurs principales activités, ainsi que des caractéristiques des chefs de ménage. Il met également 
en lumière les types de cultures pratiquées, la structure foncière et l’utilisation du matériel agricole. 
Une attention particulière est accordée aux différentes filières agricoles, notamment les grandes 
cultures, l’horticulture, la sylviculture, l’élevage, la pêche et l’aquaculture, qui jouent un rôle 
essentiel dans la diversification des activités économiques locales. À travers une approche 
statistique et territoriale, ce chapitre vise à mieux comprendre les dynamiques agricoles de la 
région et à identifier les enjeux liés au développement du secteur. 

XI.1. DÉFINITION DES CONCEPTS ET INDICATEURS  

Campagne agricole : Elle fait référence à la période des travaux champêtres (débroussaillage, 
semis, récoltes, commercialisation) qui sont réalisés durant une partie d’année civile pour se 
terminer l’année suivante. Une partie de la campagne agricole a lieu durant la saison des pluies 
pendant laquelle les agriculteurs cultivent différents produits (par exemple les céréales comme le 
mil et le sorgho ; les légumineuses comme le niébé et l’arachide ; et parfois des légumes comme 
le gombo, le piment ou le « diakhatou » encore appelé aubergine amère). 

En dehors de la saison des pluies, les agriculteurs peuvent pratiquer des cultures irriguées et de 
contre saison, souvent le maraîchage (cultures de légumes), des cultures de décrues le long des 
fleuves Sénégal et Gambie (Kédougou). Dans ce cas, les cultures en amont sont le sorgho ou le 
maïs, puis plus bas le gombo, la courge, la patate douce ou le niébé et les cultures maraichères. 

Ménage Agricole : Un ménage est dit agricole si au moins un de ses membres pratique 
l'agriculture (au sens large), pour son propre compte ou pour le compte du ménage, sans y 
uniquement être salarié. On parle d’agriculture au sens large si l’une au moins des activités 
suivantes est pratiquée : 

• Cultures pluviales ou grandes cultures ; 
• Cultures de décrue ; 
• Cultures de bas-fonds ;  
• Cultures maraîchères ; 
• Cultures fourragères ;  
• Plantations fruitières ; 
• Cultures florales ou ornementales ;  
• Élevage ; 
• Pêche ; 
• Foresterie. 
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Exploitation agricole : Le concept d’exploitation agricole utilisé dans le recensement est celui 
d’une unité familiale de production. Il est donc défini par rapport au ménage agricole. L’exploitation 
agricole est donc l’ensemble des personnes et du patrimoine d’un ménage agricole. Le patrimoine 
de l’exploitation agricole comprend notamment le matériel agricole, les bâtiments et installations 
fixes, le cheptel et les terres en culture ou en jachère, généralement mises en valeur par les 
membres du ménage agricole au profit du ménage ou au profit de membres du ménage. Par 
convention, le chef de ménage est le chef de l’exploitation agricole et il sera appelé chef 
d’exploitation. 

Champ : C’est une étendue de terre d'un seul tenant délimitée par des limites naturelles ou par 
d'autres exploitations et pouvant comporter une ou plusieurs parcelles. Une limite naturelle d’un 
champ peut être une route, un marigot, un ruisseau ou une réserve forestière. 

Parcelle : C’est une étendue de terre d'un seul tenant, correspondant à un champ ou à une partie 
d'un champ et portant une seule culture ou une association de cultures. Concernant les cultures 
pérennes ou arbustives, une parcelle est composée d'arbres pouvant appartenir à différentes 
espèces et avoir des âges différents. 

Agriculture pluviale : C’est toute pratique agricole pendant la saison des pluies, généralement de 
Juin à Octobre. 

Agriculture de décrue : Pendant la saison de pluies, un fleuve peut sortir de son lit. C'est la 
période de crue. L’agriculture de décrue est pratiquée généralement le long des fleuves après le 
retrait des eaux de crue. La crue est le fait qu'un fleuve déborde de son lit, après de fortes pluies. 
Les lopins de terre situés sur la bordure du fleuve deviennent un amas de boue. L'accès au fleuve 
devient pénible. C’est la décrue. Cette période est particulièrement importante pour les cultivateurs. 
Les terres longuement humidifiées par le fleuve deviennent des endroits propices pour faire 
pousser n'importe quelle variété de céréales, de tubercules et de légumes… c’est l’agriculture de 
décrue. 

Agriculture irriguée : Il s’agit de toute pratique agricole qui nécessite un drainage/canalisation ou 
un appoint d’eau et nécessitant souvent des aménagements hydro- agricoles. 

Agriculture maraîchère : C’est la culture de légumes en contre saison. 

Arboriculture fruitière : C’est la culture des arbres fruitiers. 

Floriculture : C’est l’exploitation des cultures florales (fleurs, plantes ornementales et feuillage). 

Culture vivrière : Il s’agit de culture pratiquée principalement en vue de la consommation 
alimentaire du ménage. On donne parfois à ce terme le sens de culture pratiquée pour la 
consommation sur place, sans commercialisation. 

 Culture de rente : Elle est généralement destinée à la vente. Au Sénégal, la première culture de 
rente est l’arachide suivie du coton… : c’est la culture qui peut générer des liquidités, souvent 
destinées à l’exportation, par opposition avec la culture vivrière, destinée habituellement à la propre 
consommation. 

Cultures fourragères : c’est la culture pratiquée pour la nourriture du bétail. 

Contre-saison froide : c’est la saison qui va d’octobre à mars. 

Contre-saison chaude : c’est la saison qui va d’avril à juin. 

Décrue : c’est la saison qui va d’octobre à janvier. 
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Pêche : La pêche est l’activité consistant à capturer des animaux (poissons, crustacés, 
mollusques) dans leur milieu naturel : 

- en milieu marin, on parle de pêche maritime, 

- en eau douce (étang, lac, fleuve, rivière), il s’agit de pêche continentale. 

A côté de ces types de pêche nous avons la pisciculture ou l’aquaculture, c'est-à-dire l’élevage des 
espèces aquatiques animales ou végétales. 

Fruits de mer : ils sont constitués de mollusques (coquillage « pagne », par exemple, huîtres), 
crustacées (crevettes, langoustes, gambas, crabes). 

Sylviculture : C’est la culture des arbres et l’entretien des forêts. Elle comprend : 

- la production de plants (pépinière) ; 

- le reboisement ; 

- la mise en défens ; 

- la régénération artificielle assistée ; 

- l’aménagement.  

 

Production forestière : Ce sont les produits issus de l’exploitation de la forêt. Elle comprend : 

- le bois de chauffe ; 

- le charbon de bois ; 

- le bois de service ; 

- le bois d’œuvre ; 

- les produits de cueillette ; 

- la faune (chasse, élevage). 

 Bois d'œuvre regroupe les espèces utilisées dans la menuiserie, l’ébénisterie, la construction 
(charpente) et dans l'industrie dont les diamètres d'exploitabilité sont supérieurs ou égales à 

45 cm. Leur exploitation se fait par des organismes agréés par l’Etat qui leur alloue annuellement 
un quota. 

Bois d'artisanat comprend : 

• d’une part : les palmiers et rôniers morts ; 

• d’autre part : les sujets morts d’espèces de bois d’œuvre dont les diamètres sont supérieurs 
à 15 cm et inférieurs aux diamètres d'exploitabilité. Ce bois d’artisanat est à usage de 
sculpture et de menuiserie. 

Bois de service comprend les tiges de bambou, les panneaux de crinting, les lattes de rôniers, 
les piquets, les poteaux, les perches etc. 
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Produits de cueillette regroupent les fruits, écorces, racines, gomme, feuilles, gousses, huiles, 
résine, fourrage, vin de palme, miel sauvage, etc. 

Produits de la chasse : gibier, trophées, et produits dérivés. 

Mise en défens : ensemble de mesures consensuelles prises par les populations locales pour 
réhabiliter et conserver les ressources sylvo-pastorales d’une zone de leur terroir. 

Moissonneuse/Batteuse : est une machine agricole automotrice destinée à la récolte de plantes 
à graines, principalement les céréales, en une seule opération. Elle permet de réaliser 
simultanément la moisson et le battage, opérations qui étaient auparavant dissociées dans le 
temps. 

XI.2. RÉPARTITION SPACIALES DES MÉNAGES AGRICOLES 

 REPARTITION DES MENAGES AGRICOLES   

La région de Fatick compte un total de 63 880 ménages agricoles, dont 85,5% résident en milieu 
rural. Cette répartition met en relief l’importance du milieu rural dans l’occupation agricole. À 
l’échelle départementale, Fatick regroupe la plus grande part des ménages agricoles (50,1%), suivi 
de Foundiougne (35,9%) et Gossas (14,0%). 

L’analyse selon le milieu de résidence et par département montre que les ménages agricoles 
urbains sont plus nombreux à Fatick (4 118 ménages, soit 44,3%) et à Foundiougne (4 069 
ménages, soit 43,8%), Gossas en compte 1 106 (11,9%). En milieu rural, la distribution suit une 
tendance similaire, avec Fatick concentrant 27 888 ménages agricoles (51,1%), Foundiougne 18 
856 (34,5%) et Gossas 7 843 (14,4%). 

Tableau XI-1 : Répartition des ménages agricoles par département selon le milieu de 
résidence  

DÉPARTEMENT URBAIN RURAL ENSEMBLE 

Effectif % Effectif % Effectif % 

Fatick 4 118 44,3 27 888 51,1 32 006 50,1 
Foundiougne 4 069 43,8 18 856 34,5 22 924 35,9 
Gossas 1 106 11,9 7 843 14,4 8 950 14,0 
Total 9 293 100,0 54 587 100,0 63 880 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 REPARTITION DES ACTIVITES AGRICOLES 

Au niveau régional, 91,0% des ménages agricoles pratiquent l’élevage, 88,6% l’agriculture, 15,1% 
l’horticulture, 5,8% la pêche et l’aquaculture et 0,3% la sylviculture. L’agriculture et l’élevage 
constituent ainsi les principales activités agricoles exercées dans la région quel que soit le milieu 
de résidence et le département. En effet, ils sont pratiqués respectivement par 9,6% et 12,4% des 
ménages agricoles urbains et 79,0% et 78,6% des ménages agricoles ruraux. Par département, 
Fatick domine avec 45,8% des ménages agricoles engagés dans l’agriculture et 46,0% dans 
l’élevage. Par contre, pour la pêche et l’aquaculture (4,1%) et l’horticulture (9,0%), Foundiougne 
concentre les plus grands effectifs. 
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Tableau XI-2 : Répartition des ménages agricoles par milieu de résidence et par 
département selon le type d’activité agricole 

 
AGRICULTURE ÉLEVAGE PÊCHE ET 

AQUACULTURE HORTICULTURE SYLVICULTURE 

Effectif % Effectif % Effectif % Effectif % Effectif % 

MILIEU DE RÉSIDENCE 
Urbain 6 140 9,6 7 931 12,4 698 1,1 1 143 1,8 20 0,03 
Rural 50 455 79,0 50 229 78,6 3 037 4,8 8 487 13,3 153 0,2 

DÉPARTEMENT 
Fatick 29 232 45,8 29 413 46,0 1 061 1,7 3 656 5,7 28 0,04 
Foundiougne 18 991 29,7 20 229 31,7 2 631 4,1 5 755 9,0 145 0,2 
Gossas 8 372 13,1 8 517 13,3 42 0,1 219 0,3 0 0,0 
Ensemble 56 595 88,6 58 159 91,0 3 735 5,8 9 630 15,1 174 0,3 

 Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 EMPLACEMENT DU PRINCIPAL LIEU D'EXPLOITATION 

La majorité des ménages de la region de Fatick pratique leurs activités agricoles dans le village ou 
le quartier de résidence (31,9%), dans la concession (26,1%) et dans la commune (21,0%). Cette 
situation est observable dans les trois départements, où la proportion de ménages agricoles 
exploitant dans leur village varie de 26,8% à Foundiougne à 34,1% à Gossas et à 35,1% à Fatick. 
La pratique agricole dans la commune est plus marquée à Foundiougne (24,3%), suivi de Fatick 
(19,8%) et de Gossas (15,8%). 

L’exploitation agricole dans la concession du ménage affiche une répartition homogène entre les 
départements (26,2% à Fatick, 26,1% à Foundiougne et 25,5% à Gossas). La culture pratiquée à 
l’extérieur de la concession ou dans l’environnement immédiat représente 16,6% des ménages 
agricoles, avec une proportion plus élevée à Gossas (20,9%). Enfin, l’agriculture hors de la 
commune demeure la moins fréquente, représentant 4,5% des ménages agricoles de la région, 
avec des variations allant de 3,2% à Fatick à 6,5% à Foundiougne. 

Tableau XI-3 : Répartition des ménages agricoles par département selon l’emplacement du 
principal lieu d’exploitation  

DEPARTEMENT 
DANS LA 
CONCES-

SION 

EXTÉRIEUR DE LA 
CONCESSION 

/ENVIRONNEMENT 
IMMÉDIAT 

DANS LE 
VILLAGE/ 

QUARTIER 

DANS LA 
COMMUNE 

HORS DE 
LA 

COMMUNE 
TOTAL 

Fatick 26,2 15,6 35,1 19,8 3,2 100,0 
Foundiougne 26,1 16,3 26,8 24,3 6,5 100,0 
Gossas 25,5 20,9 34,1 15,8 3,7 100,0 
Ensemble 26,1 16,6 31,9 21,0 4,5 100,0 

     Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XI.3. TAILLE DES MÉNAGES AGRICOLES ET CARACTERISTIQUES DES CM 

 TAILLE DES MENAGES AGRICOLES ET MILIEU DE RESIDENCE 

L’analyse de la répartition des ménages agricoles selon leur taille montre que les ménages de 1 à 
10 personnes sont les plus nombreux (54,7% pour le niveau régional), tant en milieu urbain (61,6%) 
qu’en milieu rural (53,5%). Les ménages de taille comprise entre 11 et 20 personnes occupent la 
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deuxième place (36,3% pour la région), 31,4% en milieu urbain et 37,1% en milieu rural. À mesure 
que la taille des ménages augmente, les proportions diminuent.  

Tableau XI-4 : Répartition des ménages agricoles par taille selon le milieu de résidence 

TAILLE DU 
MÉNAGE 

URBAIN RURAL ENSEMBLE 
Effectif % Effectif % Effectif % 

1-10 5 728 61,6 29 199 53,5 34 927 54,7 
11-20 2 916 31,4 20 258 37,1 23 174 36,3 
21-30 511 5,5 4 216 7,7 4 728 7,4 
31-40 113 1,2 712 1,3 825 1,3 
41-50 16 0,2 158 0,3 174 0,3 
51 et + 8 0,1 44 0,1 53 0,1 
TOTAL 9 293 100,0 54 587 100,0 63 880 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 CARACTERISTIQUES DES CM AGRICOLES 

L’analyse selon le groupe d’âge révèle que, la plupart des chefs de ménages agricoles sont 
majoritairement âgés de 35 à 59 ans (60,7%). Ils sont suivi des chefs de ménages, dont l’âge 
dépasse 60 ans représentant 31,3%, tandis que ceux âgés de moins de 34 ans sont évalués à 
8,0%. La même situation est notée quel que soit le sexe du chef de ménage. 

Tableau XI-5 : Répartition des chefs de ménages agricoles par sexe selon le groupe d’âges  

CLASSE 
D’ÂGES 

HOMME FEMME ENSEMBLE 
Effectif (%) Effectif (%) Effectif (%) 

Moins de 24 ans 542 1,0 171 1,7 713 1,1 
25-34 ans 3 602 6,7 825 8,3 4 427 6,9 
35-59 ans 32 943 61,0 5 806 58,7 38 748 60,7 
60 ans et plus 16 910 31,3 3 082 31,2 19 992 31,3 
Total 53 996 100,0 9 883 100,0 63 880 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

La répartition des chefs de ménages agricoles dans la région de Fatick revele que 84,5 % sont des 
hommes. Cette tendance est plus marquée en milieu rural, où 86,3 % des chefs de ménage 
agricoles sont des hommes contre 74,1% en milieu urbain. Il en est de même quel que soit le 
département et le milieu de résidence. Fatick enregistre la plus grande part de femmes chefs de 
ménage agricoles (18,3%), suivi de Foundiougne (13,7%) et de Gossas (9,8%).  

Tableau XI-6 : Répartition des chefs ménages agricoles par département selon le sexe et le 
milieu de résidence 

DÉPARTEMENT 
URBAIN RURAL ENSEMBLE 

Masculin Féminin Masculin Féminin Masculin Féminin 

Fatick 73,0 27,0 83,0 17,0 81,7 18,3 

Foundiougne 75,2 24,8 88,6 11,4 86,3 13,7 
Gossas 74,2 25,8 92,5 7,5 90,2 9,8 

Ensemble 74,1 25,9 86,3 13,7 84,5 15,5 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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XI.4. GRANDES CULTURES PRATIQUÉES  

 MENAGES AGRICOLES SELON LE NOMBRE DE PARCELLES POSSEDEES   

L’analyse de la répartition des ménages agricoles selon le nombre de parcelles révèle une 
prédominance des ménages disposant de 1 à 3 parcelles, représentant 60,6% de l’ensemble, avec 
une proportion légèrement plus élevée en milieu rural (61,1%) qu’urbain (57,3%). Par ailleurs, 
11,7% des ménages agricoles ne possèdent aucune parcelle. Cette situation est plus fréquente en 
milieu urbain (31,6%) qu’en milieu rural (8,3%). Les ménages agricoles disposant de 4 à 5 parcelles 
constituent 19,6% de l’ensemble, avec une répartition plus marquée en milieu rural (21,6%) qu’en 
milieu urbain (8,2%). De même, les ménages possédant 6 à 11 parcelles représentent 7,4%, dont 
8,3% en zone rurale et 2,5% en zone urbaine. Enfin, la possession de plus de 20 parcelles reste 
marginale (0,1%), avec une présence quasi exclusive en milieu rural. 

Tableau XI-7 : Répartition des ménages agricoles par nombre de parcelles possédées selon 
le milieu de résidence  

NOMBRE DE PARCELLES 
POSSÉDÉES 

URBAIN RURAL ENSEMBLE 
Effectif % Effectif % Effectif % 

0 2 941 31,6 4 506 8,3 7 447 11,7 
1-3 5 325 57,3 33 374 61,1 38 699 60,6 
4-5 766 8,2 11 768 21,6 12 534 19,6 

6-11 229 2,5 4 522 8,3 4 752 7,4 
12-20 20 0,2 308 0,6 328 0,5 
21-35 7 0,1 58 0,1 65 0,1 
36-49 1 0,0 27 0,0 28 0,0 
50 et + 4 0,0 24 0,0 28 0,0 
Total 9 293 100,0 54 587 100,0 63 880 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 MENAGES AGRICOLES SELON LE NOMBRE DE PARCELLES EXPLOITEES   

Les ménages agricoles exploitant entre 1 et 3 parcelles, représentant 56,4% de l’ensemble, avec 
une proportion plus élevée en milieu rural (65,5%) qu’en milieu urbain (55,9%). En sus, 4,2% des 
ménages agricoles n’exploitent aucune parcelle. Cette proportion est plus élevée en milieu urbain 
(9,6%) qu’en milieu rural (3,5%). Les ménages exploitant 4 et 5 parcelles constituent 
respectivement 12,9% et 8,0%, avec une concentration plus marquée en zone rurale. Enfin, les 
ménages exploitant plus de 5 parcelles représentent 8,4% et se retrouvent presque exclusivement 
en milieu rural. 

Tableau XI-8 : Répartition des ménages agricoles par nombre de parcelles exploitées selon 
le milieu de résidence  

NOMBRE DE PARCELLES 
EXPLOITÉES 

URBAIN RURAL ENSEMBLE 
Effectif % Effectif % Effectif % 

0 639 9,6 1 803 3,5 2 442 4,2 
1 1 884 28,4 8 240 16,1 10 124 17,5 
2 2 144 32,4 14 079 27,5 16 223 28,0 
3 998 15,1 11 222 21,9 12 220 21,1 
4 487 7,3 6 994 13,6 7 481 12,9 
5 233 3,5 4 413 8,6 4 647 8,0 

6-11 195 2,9 4 077 8,0 4 272 7,4 
12-20 19 0,3 258 0,5 278 0,5 
21-35 13 0,2 79 0,2 92 0,2 
36-49 2 0,0 28 0,1 30 0,1 

50 ou plus 11 0,2 89 0,2 100 0,2 
Total 6 626 100,0 51 283 100,0 57 908 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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 TYPES DE CULTURES PRATIQUEES ET LEUR SAISONNALITE   

Dans la région de Fatick, la culture pluviale est pratiquée par 99,0% des ménages agricoles. Cette 
pratique est largement répandue dans les trois départements, avec des proportions atteignant 
99,6% à Fatick, 98,4% à Foundiougne et 98,6% à Gossas. Selon le milieu de résidence, elle est 
pratiquée à 99,1% en zone rurale et à 98,6% en zone urbaine. 

En revanche, la culture irriguée (hors maraîchage) demeure marginale, représentant 5,5% des 
ménages agricoles. Elle est plus développée à Foundiougne (8,2%), suivi de Fatick (4,6%) et de 
Gossas (2,5%). Cette culture est légèrement plus fréquente en milieu rural (5,6%) qu’en milieu 
urbain (4,8%). Par ailleurs, la culture de décrue n’est pas pratiquée dans la région. 

Tableau XI-9 : Répartition des ménages agricoles par département selon le type de culture 
pratiquée  

DEPARTEMENT 
/ MILIEU DE 
RESIDENCE 

CULTURE PLUVIALE CULTURE IRRIGUÉE (HORS 
MARAICHAGE) 

CULTURE DE 
DÉCRUE 

Effectif % Effectif % Effectif % 
DÉPARTEMENT 

Fatick 29 113 99,6 1 350 4,6 0 0,0 
Foundiougne 18 681 98,4 1 550 8,2 0 0,0 

Gossas 8 253 98,6 209 2,5 0 0,0 
MILIEU DE RÉSIDENCE 

Urbain 6 053 98,6 296 4,8 0 0,0 
Rural 49 993 99,1 2 813 5,6 0 0,0 
Total 56 046 99,0 3 109 5,5 0 0,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 TYPE DE MATERIELS AGRICOLES POSSEDE PAR LE MENAGE 

Au niveau régional, 5 223 des ménages agricoles déclarent être en possession de matériel 
motorisé, contre 49 004 pour le matériel attelé.  

Le milieu rural, étant plus axé sur l’agriculture, concentre 86,7% des ménages possédant du 

matériel motorisé, contre 13,3% en milieu urbain. 

À l’échelle départementale, Fatick  se distingue par la proportion de ménages possédant du 

matériel agricole qu’il soit motorisé ou attelé (46,4% et 51,4% respectivement).  

Tableau XI-10 : Répartition des ménages agricoles par département et par milieu de 
résidence selon le type de matériels agricoles possédé. 

DEPARTEMENT / MILIEU DE RESIDENCE Motorisé Attelé 
Effectif  Effectif  

DÉPARTEMENT 
Fatick 2426 46,4 25188 51,4 

Foundiougne 1701 32,5 16197 33,1 
Gossas 1107 21,1 7620 15,5 

MILIEU DE RÉSIDENCE 
Urbain 697 13,3 4680 9,6 
Rural 4535 86,7 44324 90,4 

Ensemble 5233 100 49004 100 
Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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 TYPE DE MATERIELS AGRICOLES UTILISE PAR LE MENAGE  

Ce tableau met en évidence une faible mécanisation de l'agriculture dans la région de Fatick, où 

le matériel attelé est plus utilisé (10 614 ménages) que le matériel motorisé (50 272).  

Au niveau départemental, Fatick se distingue par le plus grand nombre de ménages utilisant du 
matériel agricole, qu'il soit motorisé (soit 45,8% de ménages utilisant ce type de matériel) ou 

attelé (51,4% de ménages utilisant un matériel attelé ).  

Tableau XI-11 : Répartition des ménages agricoles par département et par milieu de 
résidence selon le type de matériels agricoles utilisé. 

DEPARTEMENT / MILIEU DE RESIDENCE MOTORISÉ ATTELÉ 
Effectif  Effectif  

DÉPARTEMENT 
Fatick 4861 45,8 25837 51,4 

Foundiougne 4002 37,7 16736 33,3 

Gossas 1751 16,5 7699 15,3 
MILIEU DE RÉSIDENCE 

Urbain 1165 11,0 4783 9,5 

Rural 9449 89,0 45489 90,5 

Ensemble 10614 100 50272 100 
Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XI.5. HORTICULTURE 

 MARAICHAGE ET FLORICULTURE 

Les cultures irriguées et maraîchères pratiquées dans la région de Fatick présente des variations 
notables selon le département et le milieu de résidence. Dans le département de Fatick, le bissap 
(48,8%), la tomate (45,4 %), l'oignon (37,5 %),et le piment (37,4 %) sont les speculmations les plus 
cultivées. A Foundiougne l'oignon (62,0 %), la tomate (58,0 %), le piment (57,3 %).et  l'aubergine 
amère (44,7 %) sont les plus cultivées. A Gossas, l’importance de l'oignon et l'aubergine amère 
baisse dans les cultures iriguées et maraîchères, laissant place au bissap (44,2 %), 
l’arachide(37,7%) le maïs (34,2 %) et le Haricot vert (27,3%) 

En milieu rural, l'oignon (54,4 %),la tomate (54,1%), le bissap (47,0 %), la laitue/salade(38,5%) et 
l'aubergine amère (37,6 %) dominent. 

Tableau XI-12 : Répartition des ménages agricoles pratiquant le maraîchage ou la 
floriculture durant la contre saison froide par département et par milieu de résidence selon 
le type de produit  

TYPE DE PRODUITS DÉPARTEMENT MILIEU DE 
RÉSIDENCE RÉGION 

(%) 
RÉGION 

(EFFECTIFS) 
Fatick Foundiougne Gossas Urbain Rural 

 Plantes ornementales 18,4 21,2 13,0 17,4 20,4 20,0 1 773 
Oignon 37,5 62,0 5,2 31,6 54,4 51,7 4 581 
Aubergine amère 
(JAXATOU) 24,3 44,7 10,0 28,1 37,6 36,5 3 234 

 Aubergine douce 18,6 33,1 8,2 21,5 28,0 27,3 2 416 
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TYPE DE PRODUITS DÉPARTEMENT MILIEU DE 
RÉSIDENCE RÉGION 

(%) 
RÉGION 

(EFFECTIFS) 
Fatick Foundiougne Gossas Urbain Rural 

chou 11,9 38,4 9,5 20,7 29,1 28,1 2 494 
Pomme de terre 5,4 15,3 5,2 6,2 12,2 11,5 1 019 
Gombo 17,7 39,3 8,2 26,0 31,4 30,7 2 724 
Piment 37,4 57,3 10,8 39,9 50,1 48,9 4 336 
Fraise 2,5 4,2 3,5 3,3 3,6 3,6 317 
Melon 3,7 4,9 4,8 4,8 4,4 4,4 394 
Pastèque 7,9 8,3 8,2 7,2 8,3 8,1 721 
Tomate 45,4 58,0 16,0 39,4 54,1 52,4 4 645 
Carotte 5,0 12,0 6,9 9,9 9,3 9,4 831 
Navet 12,0 24,7 9,1 12,6 20,7 19,7 1 749 
Concombre 5,2 20,2 5,2 13,5 14,6 14,4 1 279 
Laitue/Salade 21,8 48,0 9,1 30,5 38,5 37,6 3 331 
Riz Irrigue 1,6 3,0 2,2 2,5 2,5 2,5 223 
Bissap 48,8 44,7 44,2 40,1 47,0 46,1 4 090 
Haricot vert 2,0 5,1 27,3 4,6 4,6 4,6 407 
MaÏs 3,4 7,9 34,2 6,4 7,1 7,0 618 
Courge 0,9 3,2 2,2 1,9 2,4 2,3 205 
Poivron 11,4 22,3 2,6 14,3 18,3 17,9 1 583 
Persil 2,2 4,7 2,2 5,6 3,5 3,7 331 
Arachide 10,0 9,1 37,7 11,3 10,1 10,2 905 
Autres espèces de 
cultures irriguées, 
maraichères ou 
florales 

3,1 1,9 1,7 7,8 1,6 2,3 208 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 ARBORICULTURE FRUITIERE 

La culture des manguiers est pratiquée par 81,6% des ménages arboricoles de la région. Cette 
culture est suivie par celle des citronniers (37,4%), des anacardiers (36,2%), des papayers 
(17,8%), des goyaviers (13,0%) et des bananiers (12,2%). Les ménages arboricoles du milieu 
urbain privilégient davantage les manguiers (79,9%), les citronniers (50,9%) les papayers (27,3%), 
les anacardiers (27,0%), tandis que ceux du milieu rural se concentrent plus sur les anacardiers 
(37,4%) et les manguiers (81,8%). Certaines cultures comme l’avocatier (2,8%), le grenadier 
(4,1%) et le sapotier (5,6%) restent faiblement représentées dans la région. 

Les manguiers et les citroniers sont majoritairement cultivés par les ménages arboricoles des 
département de Fatick (92,4% respectievement 44,8% ) et de Gossas ( 50,0% respectivement 
50,0%), tandis qu’à Foundiougne, les manguiers (72,7%) et les anacardiers (48,5%) sont les 
principales speculations.  

Dans le département de Gossas, la culture des papayers atteint 30,0%, soit la proportion la plus 
élevée de la région. En revanche, certaines cultures, comme l’avocatier, restent absentes à Gossas 
mais sont légèrement pratiquées à Foundiougne (3,8%) et Fatick (1,6%). 
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Tableau XI-13 : Répartition des ménages arboricoles par département selon le type de 
culture fruitière pratiquée 

TYPE DE CULTURE 
FRUITIERE 

DEPARTEMENT MILIEU DE 
RESIDENCE RÉGION 

(%) 

RÉGION 
(EFFECTI

FS) Fatick Foundiougne Gossas Urbain Rural 
Manguiers 92,4 72,7 50,0 79,9 81,8 81,6 2 366 
Bananiers 9,2 14,7 10,0 19,8 11,2 12,2 353 
Citronnier 44,8 31,1 50,0 50,9 35,6 37,4 1 085 
Autres agrumes 
(oranger,  
pamplemoussier, etc.) 

7,4 12,5 20,0 19,5 8,9 10,2 296 

Papayer 13,8 21,1 30,0 27,3 16,5 17,8 516 
Avocatier 1,6 3,8 0,0 5,5 2,4 2,8 81 
Sapotiller 6,6 4,7 10,0 11,9 4,7 5,6 162 
Goyavier 9,8 15,7 0,0 21,5 11,8 13,0 376 
Grenadier 3,7 4,4 0,0 7,3 3,6 4,1 118 
Cocotier 10,2 6,7 0,0 24,1 6,1 8,3 239 
Corossolier 8,0 11,9 20,0 17,7 9,1 10,1 294 
Anacardier 21,7 48,5 10,0 27,0 37,4 36,2 1 048 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XI.6. SYVICULTURE 

Le reboisement (55,2%) et la production de plants (49,4%) sont les activités les plus pratiquées, 
suivies par l’exploitation des produits forestiers non ligneux (44,2%) et ligneux (41,9%). L’activité 
de mise en défens est pratiquée par 18,0% des ménages pratiquant la sylviculture. 

Dans le département de Fatick, la production de plants domine largement avec 50,0% des 
ménages engagés dans cette activité, suivie par les produits forestiers ligneux tels que le bois de 
service et le charbon de bois (28,6%) et le reboisement (17,9%). Les produits forestiers non 
ligneux, comme le soump et le miel, représentent 14,3%, tandis que les autres activités sylvicoles 
sont marginales à 3,6%. À Foundiougne, le reboisement est prééminent avec 62,5%, accompagné 
d'une forte pratique de la production de plants (49,3%) et des produits forestiers non ligneux 
(50,0%). Les produits forestiers ligneux (44,4%) et les autres activités (4,9%) viennent compléter 
la répartition. En revanche, Gossas ne présente pratiquement aucune activité sylvicole.  

Suivant le milieu de résidence, les ménages urbains se concentrent principalement sur la 
production de plants (55,0%) et moins sur le reboisement (35,0%), tandis que les ménages ruraux 
sont davantage dans les activités de reboisement (57,9%), la production de plants (48,7%) et 
l’exploitation des produits forestiers non ligneux (46,7%).  

Tableau XI-14 : Répartition des ménages pratiquant la sylviculture par département et par 
milieu de résidence selon le type d’activité sylvicole 

TYPE D’ACTIVITÉ SYLVICOLE DEPARTEMENT MILIEU DE 
RESIDENCE REGION 

Fatick Foundiougne Gossas Urbain Rural 
Production de plants 50,0 49,3 0,0 55,0 48,7 49,4 
Reboisement 17,9 62,5 0,0 35,0 57,9 55,2 
Mise en défens 7,1 20,1 0,0 10,0 19,1 18,0 
Produits forestiers ligneux (bois de 
service, bois d'œuvre, charbon de 
bois,..) 

28,6 44,4 0,0 15,0 45,4 41,9 
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TYPE D’ACTIVITÉ SYLVICOLE DEPARTEMENT MILIEU DE 
RESIDENCE REGION 

Fatick Foundiougne Gossas Urbain Rural 
Produits forestiers non ligneux 
(soump, netetou, miel, gingembre, 
toll, ditakh, 

14,3 50,0 0,0 25,0 46,7 44,2 

Autres 3,6 4,9 0,0 5,0 4,6 4,7 
Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XI.7. PÊCHE ET AQUACULTURE  

L'examen de la répartition des ménages pratiquant la pêche selon leur lieu de résidence révèle 
que, sur les 3 735 ménages pêcheurs recensés, une majorité  (81,3%) résident en milieu rural, 
contre 18,7% en milieu urbain. La pêche maritime se distingue comme l'activité prédominante, 
impliquant 3 371 ménages, avec une distribution similaire entre zones rurales (81,3%) et urbaines 
(18,7%). De même, la pêche continentale, pratiquée par 788 ménages, est majoritairement 
exercée en zone rurale (80,0%) par rapport à la zone urbaine (20,0%). 

L’aquaculture reste la moins représentée, avec 172 ménages pêcheurs, dont 88,8% en milieu rural 
et 11,2% en milieu urbain.  

Tableau XI-15 : Répartition de l’effectif des ménages par type de pêche selon le milieu de 
résidence 

TYPE DE PÊCHE URBAIN RURAL TOTAL 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Pêche maritime 631 18,7 2 739 81,3 3 371 100,0 
Pêche continentale 158 20,0 630 80,0 788 100,0 
Aquaculture 19 11,2 152 88,8 172 100,0 
Au moins un type de pêche 698 18,7 3 037 81,3 3 735 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 REPARTITION SPATIALE DES MENAGES PRATIQUANT LA PECHE OU L’AQUACULTURE 

Sur un total de 3 735 ménages pratiquant la peche ou l’aquaculture, 81,0% résident en milieu rural 
contre 19,0% en milieu urbain. Au niveau départemental, Foundiougne regroupe 2 631 ménages, 
dont 77,5% en milieu rural, suivi de Fatick avec 1 061 ménages, dont 90,3% en zone rurale. Gossas 
enregistre l’effectif le plus faible avec 42 ménages, répartis à 92,9% en milieu rural et 7,1% en zone 
urbaine. 

Tableau XI-16 : Répartition des ménages pratiquant la pêche ou l’aquaculture par 
Département selon le milieu de résidence  

DEPARTEMENT 
MILIEU DE RÉSIDENCE 

Urbain Rural Total 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Fatick 103 9,7 958 90,3 1 061 100,0 
Foundiougne 592 22,5 2 040 77,5 2 631 100,0 
Gossas 3 7,1 39 92,9 42 100,0 
Total 698 19 3 037 81 3 735 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023  
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 REPARTITION DES MENAGES SELON LE TYPE DE PRODUIT 

Le département de Foundiougne domine largement l’activité halieutique dans la région, regroupant 
69,9 % des ménages pratiquant la pêche du poisson, 71,3 % de ceux ciblant les crustacés, 78,2 
% des ménages exploitant les mollusques et coquillages, et 79,9 % de ceux récoltant d'autres fruits 
de mer. Fatick suit avec des proportions moindres, représentant 29,0 % des ménages pêchant du 
poisson, 27,8 % des exploitants de crustacés, 21,0 % des collecteurs de mollusques et coquillages, 
et 18,4 % des autres fruits de mer. Gossas, en revanche, joue un rôle marginal dans l’activité 
halieutique avec des parts très faibles, allant de 1,1 % pour la pêche du poisson à 0,9 % pour les 
mollusques et coquillages. 

Tableau XI-17 : Répartition des ménages pratiquant la pêche ou l’aquaculture par 
département selon le type de produit  

DÉPARTEMENT 
POISSON 

CRUSTACÉS 
(CREVETTES, 

LANGOUSTES, 
CRABES, ETC.) 

MOLLUSQUES, 
COQUILLAGES 

AUTRES FRUITS 
DE MER 

Effectif % Effectif % Effectif % Effectif % 

Fatick 1 026 29,0 501 27,8 298 21,0 43 18,4 
Foundiougne 2 471 69,9 1 286 71,3 1 109 78,2 189 79,9 
Gossas 39 1,1 17 1,0 12 0,9 4 1,7 
TOTAL 3 536 100,0 1 804 100,0 1 419 100,0 236 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 CARACTERISTIQUES DES CHEFS DE MENAGE PRATIQUANT LA PECHE. 

Dans la région de Fatick, la majorité des chefs de ménage exerçant la pêche ou l’aquaculture 
appartiennent à la tranche d’âge 35-59 ans (59,6%), avec une répartition légèrement différente 
entre le milieu rural (58,8%) et le milieu urbain (63,0%). Par ailleurs, les 60 ans et plus représentent 
34,2% de l’ensemble, dont 30,8% en zone urbaine et 34,9% en zone rurale. En outre, les moins 
de 24 ans sont très peu représentés (0,9%), avec une distribution relativement équilibrée entre les 
deux milieux. 

En ce qui concerne le niveau d’instruction, 62,5% des chefs de ménage pêcheurs de la région n’ont 
aucun niveau scolaire, une proportion plus élevée en milieu rural (65,4%) qu’en milieu urbain 
(50,1%). Le niveau primaire est atteint par 22,9% des chefs de ménage, suivi du niveau moyen 
(8,0%), du niveau secondaire (3,7%) et du niveau supérieur (1,2%). Les écarts entre les milieux 
urbain et rural restent notables, notamment pour le niveau primaire (28,5% en zone urbaine contre 
21,6% en zone rurale), ainsi que pour le niveau supérieur (plus fréquent en milieu urbain (2,6%) 
qu’en milieu rural (0,9%)). 

Tableau XI-18 : Répartition des chefs de ménage pratiquant la pêche ou l’aquaculture par 
tranche d’âge et par niveau d’instruction selon le milieu de résidence.  

AGE/ NIVEAU 
D’INSTRUCTION 

MILIEU DE RÉSIDENCE ENSEMBLE Urbain Rural 
Effectif % Effectif % Effectif % 

AGE 
Moins de 25 ans 6 0,9 29 1,0 35 0,9 
25-34 ans 37 5,4 161 5,3 198 5,3 
35-59 ans 439 63,0 1 786 58,8 2 226 59,6 
60 ans et plus 215 30,8 1 061 34,9 1 276 34,2 
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AGE/ NIVEAU 
D’INSTRUCTION 

MILIEU DE RÉSIDENCE ENSEMBLE Urbain Rural 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Total 698 100,0 3 037 100,0 3 735 100,0 
NIVEAU D’INSTRUCTION 

Sans niveau 349 50,1 1 985 65,4 2 335 62,5 
Préscolaire 12 1,7 49 1,6 62 1,6 
Primaire 199 28,5 656 21,6 855 22,9 
Moyen 68 9,7 232 7,6 300 8,0 
Secondaire 52 7,4 87 2,9 138 3,7 
Supérieur 18 2,6 27 0,9 45 1,2 
Total 698 100,0 3 037 100,0 3 735 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XI.8. ÉLEVAGE  

 REPARTITION SPATIALE DES MENAGES PRATIQUANT L’ELEVAGE 

Selon les résultats du RGPH-5, la région de Fatick compte 58 159 ménages agricoles pratiquant 
l’élevage, dont 86,4% sont établis en milieu rural (50 229 ménages), tandis que 13,6% résident en 
milieu urbain (7 931 ménages). 

À l’échelle départementale, Fatick concentre la proportion la plus importante avec 29 413 ménages 
éleveurs (50,6%), suivi de Foundiougne (20 229 ménages, 34,8%). Gossas enregistre l’effectif le 
plus faible avec 8 517 ménages (14,6%). La même tendance s’observe quel que soit le milieu de 
résidence. 

Tableau XI-19 : Répartition (%) des ménages agricoles pratiquant l’élevage par 
département selon le milieu de résidence 

DÉPARTEMENT 
MILIEU DE RÉSIDENCE 

Urbain Rural Ensemble 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Fatick 3 652 46,0 25 761 51,3 29 413 50,6 
Foundiougne 3 279 41,4 16 950 33,7 20 229 34,8 
Gossas 999 12,6 7 518 15,0 8 517 14,6 
TOTAL 7 931 100,0 50 229 100,0 58 159 100,0 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 REPARTITION DES MENAGES SELON LE TYPE D’ESPECE ELEVE. 

Le département de Fatick domine l’élevage dans la région, avec les proportions les plus élevées 
dans presque toutes les catégories, notamment 53,6 % des ménages pour les bovins, 52,2 % des 
ménages pour les ovins, 56,2 % des ménages pour les caprins et 78,1 % des ménages pour les 
porcins qui y résident. En outre, Fatick enregistre les proportions de ménages pratiquant l’élevage 
équin (58,4 %), asin (48,7 %), camelin (48,2 %) et de volaille (50,8 %) les plus élevèes. 
Foundiougne occupe la deuxième position, avec environ 25 % à 32 % des ménages éleveurs 
d’ânes (28,5 %) et de ruches d’abeilles (37,5 %). Gossas, en revanche, présente les proportions 
les plus faibles, avec une part variant entre 6 % pour les porcins et 24,0 % pour les ruches 
d’abeilles. 
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Tableau XI-20 : Répartition (%) des ménages éleveurs par département selon le type 
d’espèce possédé 

TYPE D’ESPÈCE DÉPARTEMENT TOTAL 
Fatick Foundiougne Gossas 

Bovin 53,6 25,2 21,2 100,0 
Ovin 52,2 26,6 21,2 100,0 
Caprin 56,2 25,7 18,1 100,0 
Porcin 78,1 15,8 6,0 100,0 
Equin 58,4 20,6 21,0 100,0 
Asin 48,7 28,5 22,8 100,0 
Camelin 48,2 39,7 12,1 100,0 
Volaille 50,8 32,0 17,2 100,0 
Ruches d'abeilles 38,5 37,5 24,0 100,0 
Lapin 35,3 43,1 21,6 100,0 
Autres espèces élevées 46,3 38,0 15,8 100,0 

  Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

CONCLUSION 

L'analyse de la structure des ménages agricoles de la région de Fatick met en évidence une 
prédominance du milieu rural, avec 85,5% des 63 880 ménages. L'élevage (91,0%) et l'agriculture 
(88,6%) sont les activités les plus pratiquées, suivies de l'horticulture (15,1%), la pêche et 
l'aquaculture (5,8%) et la sylviculture (0,3%). 

La répartition des ménages agricoles selon la taille met en exergue une majorité de petites 
structures, avec 54,7% des ménages composés de 1 à 10 personnes. La tendance générale révèle 
une diminution de la proportion des ménages à mesure que leur taille augmente. En ce qui 
concerne le profil des chefs de ménage agricoles, 60,7% sont âgés de 35 à 59 ans, et 84,5% sont 
des hommes, avec une proportion plus marquée en milieu rural (86,3%). 

Concernant l'accès à la terre, 60,6% des ménages agricoles possèdent entre 1 et 3 parcelles, 
tandis que 11,7% ne disposent d'aucune parcelle. La culture pluviale domine largement (99,0%), 
tandis que la culture irriguée reste marginale (5,5%). L'équipement agricole est encore modeste : 
seuls 8,4% des ménages possèdent du matériel motorisé, alors que 78,8% utilisent du matériel 
attelé. 

L'horticulture est principalement marquée par la culture de la tomate (52,4%), de l'oignon (51,7%), 
du piment (48,9%) et du bissap (45,1%). L'arboriculture est dominée par la culture du manguier 
(81,6%) et du citronnier (37,4%). tandis que la sylviculture est plus marquée par le reboisement 
(55,2%) et la production de plants (49,4%). 

L'activité halieutique est concentrée à Foundiougne (69,9% des ménages pêchant du poisson), 
alors que l'aquaculture reste marginale (4,6%). En élevage, les ménages éleveurs de bovins et 
ovins sont les plus répandus, bien que la majorité des exploitations restent de type extensif. 

En somme, l'agriculture dans la région de Fatick repose principalement sur des exploitations 
rurales de petite taille (nombre de parcelles), fortement orientées vers l'élevage et l'agriculture 
pluviale, avec un accès limité aux intrants modernes. Ces résultats suggèrent des besoins en 
modernisation des équipements et en renforcement des infrastructures d'irrigation. 
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 PERSONNES EN SITUATION DE HANDICAP 

INTRODUCTION 

Le handicap est un phénomène complexe qui a un impact sur divers aspects de la vie des individus 
concernés, que ce soit sur le plan social, économique, ou même culturel.  

Le présent chapitre se consacre à l'analyse des personnes en situation de handicap dans la région 
de Fatick. Il explore plusieurs dimensions liées au handicap, en analysant notamment la répartition 
par âge, sexe, et type de handicap. Il met en lumière des inégalités notables dans l'impact du 
handicap selon ces critères. Ainsi, une attention particulière est portée à la distribution selon les 
domaines fonctionnels. L’étude se poursuit avec l'analyse de la situation socioéconomique et 
démographique des personnes handicapées, incluant leur situation matrimoniale, leur niveau 
d'éducation, leur activité professionnelle et le statut socioéconomique de leurs ménages. 

XII.1. DEFINITION CONCEPTUELLE ET MESURE DU HANDICAP  

 DEFINITION CONCEPTUELLE DU HANDICAP ET DE LA PREVALENCE 

• Définition conceptuelle du handicap 

Le RGPH-5 aborde le concept de handicap comme une limitation de l'activité ou de la participation 
sociale due à une altération fonctionnelle, physique, mentale, cognitive ou sensorielle, identifiant 
les personnes à risque à travers une série de questions du Washington Group portant sur six 
domaines fonctionnels : difficultés à voir (même avec des lunettes), à entendre (même avec une 
prothèse auditive), à marcher ou monter des marches, à se souvenir ou se concentrer, à prendre 
soin de soi et à communiquer, avec des modalités de réponse allant de pas de difficulté à pas 
du tout capable de faire. Cette méthodologie, conforme aux recommandations des Nations Unies, 
utilise une échelle de gravité pour cerner l'étendue des difficultés rencontrées, permettant ainsi de 
collecter des données comparables au niveau international sur les personnes vivant avec un 
handicap, les questions concernant les personnes âgées d'au moins un an. Cependant, dans les 
analyses, l’âge des individus cibles concernés par les types de handicap a été revu pour des 
raisons de pertinence et dans un souci de contextualisation des indicateurs. Ainsi, pour les 
directives d’analyse, il a été retenu ce qui suit : 

- Difficultés à prendre soin de soi 

Tous les enfants de moins de 10 ans ayant des difficultés à prendre soin d’eux-mêmes ont été 
reversés parmi ceux n’ayant aucune difficulté. 

- Difficultés à communiquer 

Tous les enfants de moins de 5 ans ayant des difficultés à communiquer ont été reversés parmi 
ceux n’ayant aucune difficulté. 

- Difficultés à se souvenir ou à se concentrer 

Tous les enfants de moins de 5 ans ayant des difficultés à se souvenir ou à se concentrer ont été 
reversés parmi ceux n’ayant aucune difficulté. 
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- Difficultés à marcher 

Tous les enfants de moins de 5 ans ayant des difficultés à marcher ont été reversés parmi ceux 
n’ayant aucune difficulté. 

• Définition de la prévalence 

La prévalence est une mesure de la fréquence de l’état « être malade » ou, plus généralement, « 
présenter une caractéristique particulière », à un moment donné. La prévalence est une mesure 
de la maladie. Elle est une mesure transversale qui fournit une information sur la situation au 
moment de la mesure. Il y’ a deux mesures de la prévalence : 

- la prévalence instantanée ; 

- la prévalence de période 

La prévalence d’une maladie à un moment donné (𝑷𝑷𝒕𝒕) est égale au nombre de sujets malades (« 
cas ») à ce moment (𝑪𝑪𝒕𝒕) divisé par la population étudiée à ce moment (𝑵𝑵𝒕𝒕). 

𝑷𝑷𝒕𝒕 = 	
𝑪𝑪𝒕𝒕	
𝑵𝑵𝒕𝒕

 

La prévalence est donc une proportion, bien que dans le langage courant on parle de « taux » de 
prévalence. 

En tant que proportion, la prévalence n’a pas d’unité, mais habituellement elle est exprimée en 
multipliant la proportion observée par une unité de taille (par 100, par 1000, par 100000…) selon 
le cas. Cette façon de faire évite la manipulation de décimales et concrétise la valeur du rapport 
calculé. 

Le numérateur de cette proportion comprend tous les sujets qui présentent la caractéristique 
étudiée au moment de la mesure. La définition du numérateur requiert l’usage de critères uniformes 
pour définir les cas et un contrôle des erreurs d’observations. 

Le dénominateur comprend tous les sujets qui forment la population étudiée, c’est-à-dire les 
malades et les non malades. La définition du dénominateur nécessite un dénombrement précis de 
la population 𝑵𝑵𝒕𝒕 est donc la somme des 𝑪𝑪𝒕𝒕. et des non-𝑪𝑪𝒕𝒕. au temps t. 

Méthodologie 

Pour déterminer l'effectif du groupe personnes en situation de handicap, il est considéré qu'une 
personne est en situation de handicap si elle déclare avoir l’une des difficultés suivantes : à voir, 
à entendre, à communiquer, à se concentrer, à marcher et à prendre soin de soi. Ainsi, la variable 
« est en situation de handicap » est définie comme suit : 

Est en situation de : 

- ℎ𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎 = Å
0			𝑠𝑠𝑠𝑠	𝑙𝑙𝑎𝑎	𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝	𝑛𝑛'𝑎𝑎	𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎	𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑𝑑é

	
1		𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠
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- 𝑒𝑒𝑒𝑒𝑒𝑒	𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚 = Å
0			𝑠𝑠𝑠𝑠	𝑙𝑙𝑙𝑙	𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝𝑝	𝑛𝑛'𝑎𝑎	𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎	𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚𝑚

	
1		𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠

 

Il est important de noter que chaque personne est comptée une seule fois, même si elle est 
atteinte de plusieurs types de handicap. 

 MESURE DU HANDICAP  

Il s’agit de définir les indicateurs utilisés pour mesurer le handicap, notamment : 

 prévalence du handicap : proportion de personnes ayant répondu « Oui, quelques 
difficultés » ou « Oui, beaucoup de difficultés » ou « pas du tout capable de le faire » dans 
l’un des six domaines définis par le Washington Group dans une population cible ; 

 prévalence du handicap visuel : proportion de personnes ayant des difficultés à voir, 
même si elles portent des lunettes dans une population cible ; 

 prévalence du handicap auditif : proportion de personnes ayant des difficultés à 
entendre, même à l'aide d'une prothèse auditive dans une population cible ; 

 prévalence du handicap lié à la mobilité : proportion de personnes présentant des 
limitations significatives dans leur capacité à se déplacer ou à se mouvoir, par exemple 
marcher ou monter des escaliers, dans une population cible ; 

 prévalence du handicap cognitif : proportion de personnes dans une population cible 
présentant des limitations cognitives significatives c’est-à-dire qui ont du mal à se souvenir 
ou à se concentrer ; 

 prévalence du handicap lié à l'incapacité de se prendre en charge : proportion de 
personnes qui, en raison de leur handicap, nécessitent une assistance ou une prise en 
charge continue dans les activités quotidiennes et les soins personnels par exemple des 
activités comme se laver ; 

 prévalence du handicap lié aux difficultés à communiquer : proportion de personnes 
ayant des difficultés significatives à communiquer par exemple à comprendre ou à se faire 
comprendre par les autres dans une population donnée. 

XII.2. PREVALENCE DU HANDICAP 

 VOLUME ET STRUCTURE PAR AGE ET PAR SEXE DES TYPES DE HANDICAP  

XII.2.1.1. Prévalence des types de handicap au niveau régionale 

La région de Fatick compte au total 63 947 personnes en situation de handicap. Ainsi, la prévalence 
du handicap au niveau de la population âgée d’un an et plus est de 7,4%. Selon le sexe, cette 
prévalence est légèrement plus élevée chez les femmes (8,0%) que chez les hommes (6,8%). 
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Tableau XII-1 : Prévalence du handicap (%) selon le sexe en 2023  

  Prévalence du handicap 
Masculin Féminin Ensemble 

Effectif % Effectif % Effectif % 
Région 29 109 6,8 34 838 8,0 63 947 7,4 

 Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XII.2.1.2. Prévalence du handicap par domaine fonctionnel et structure par âge et par sexe 

L’analyse suivant le domaine fonctionnel montre que, globalement, le handicap lié à la mobilité est 
la plus fréquente avec une prévalence de 4,1 %, suivie de la faculté visuelle (3,6 %). Les 
déficiences liées à la mémoire (1,8 %), l'audition (1,7 %), la prise en charge de soi (1,7 %) et la 
communication (1,3 %) sont relativement moins fréquentes. 

Par ailleurs, la prévalence du handicap augmente avec l'âge dans tous les domaines fonctionnels. 
En effet, les personnes de 65 ans et plus présentent de loin les prévalences les plus élevées, 
notamment pour ceux ayant des difficultés visuelles (24,6%), de mobilité (24,0%), d'audition 
(11,7%), de mémoire (8,7%), de prise en charge de soi (7,4%) et de communication (4.0%). À 
l'inverse, les tranches d'âge plus jeunes, en particulier les moins de 15 ans, affichent des taux de 
prévalence relativement bas, tous domaines confondus.  

Tableau XII-2 : Prévalence du handicap (%) par domaine fonctionnel et par degré de 
difficulté selon le groupe d’âge 

DOMAINES 
FONCTIONNELS NON, 

OUI, 
QUELQUES 

DIFFICULTÉS 

OUI, 
BEAUCOUP 

DE 
DIFFICULTÉS 

PAS DU 
TOUT 

CAPABL
E DE LA 
FAIRE 

PRÉVA-
LENCE 
TOTAL

E 

EFFECTIF 
POPULATION 

CIBLE 

MOINS DE 15 ANS 
Faculté visuelle (1 

an et +) 98,7 0,8 0,2 0,3 1,3 363 642 

Faculté auditive (1 
an et +) 99,2 0,4 0,1 0,3 0,8 363 642 

Mobilité (5 ans et 
+) 98,4 1,0 0,2 0,5 1,6 264 079 

Mémoire (5 ans et 
+) 99,0 0,5 0,1 0,4 1,0 264 079 

Prise en charge 
de soi (10 ans et 

+) 
98,9 0,4 0,1 0,5 1,1 130 995 

Communication (5 
ans et +) 99,0 0,4 0,1 0,6 1,1 264 079 

15-24 ANS 
Faculté visuelle (1 

an et +) 98,3 1,1 0,3 0,4 1,7 186 030 

Faculté auditive (1 
an et +) 99,0 0,4 0,2 0,4 1,0 186 030 

Mobilité (5 ans et 
+) 98,2 1,1 0,2 0,5 1,8 186 030 



RGPH-5 :Rapport de présentation des résultats

  Région de Fatick

150

 

   150  

DOMAINES 
FONCTIONNELS NON, 

OUI, 
QUELQUES 

DIFFICULTÉS 

OUI, 
BEAUCOUP 

DE 
DIFFICULTÉS 

PAS DU 
TOUT 

CAPABL
E DE LA 
FAIRE 

PRÉVA-
LENCE 
TOTAL

E 

EFFECTIF 
POPULATION 

CIBLE 

Mémoire (5 ans et 
+) 98,8 0,5 0,1 0,5 1,2 186 030 

Prise en charge 
de soi (10 ans et 

+) 
98,9 0,4 0,1 0,6 1,2 186 030 

Communication (5 
ans et +) 98,9 0,4 0,1 0,6 1,1 186 030 

25-34 ANS 
Faculté visuelle (1 

an et +) 98,1 1,3 0,3 0,4 2,0 105 373 

Faculté auditive (1 
an et +) 98,8 0,6 0,2 0,4 1,2 105 373 

Mobilité (5 ans et 
+) 97,5 1,5 0,4 0,6 2,5 105 373 

Mémoire (5 ans et 
+) 98,6 0,7 0,2 0,6 1,4 105 373 

Prise en charge 
de soi (10 ans et 

+) 
98,7 0,6 0,1 0,6 1,3 105 373 

Communication (5 
ans et +) 98,8 0,5 0,1 0,7 1,2 105 373 

35-64 ANS 
Faculté visuelle (1 

an et +) 93,0 5,3 1,3 0,5 7,0 176 198 

Faculté auditive (1 
an et +) 97,5 1,7 0,4 0,4 2,5 176 198 

Mobilité (5 ans et 
+) 92,6 5,2 1,6 0,6 7,4 176 198 

Mémoire (5 ans et 
+) 97,7 1,4 0,3 0,5 2,3 176 198 

Prise en charge 
de soi (10 ans et 

+) 
98,1 1,0 0,3 0,6 1,9 176 198 

Communication (5 
ans et +) 98,6 0,7 0,2 0,6 1,4 176 198 

65 ANS OU PLUS 
Faculté visuelle (1 

an et +) 75,5 16,9 6,5 1,2 24,6 35 560 

Faculté auditive (1 
an et +) 88,3 8,4 2,7 0,7 11,7 35 560 

Mobilité (5 ans et 
+) 76,0 15,3 7,2 1,5 24,0 35 560 

Mémoire (5 ans et 
+) 91,3 6,2 1,8 0,7 8,7 35 560 
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DOMAINES 
FONCTIONNELS NON, 

OUI, 
QUELQUES 

DIFFICULTÉS 

OUI, 
BEAUCOUP 

DE 
DIFFICULTÉS 

PAS DU 
TOUT 

CAPABL
E DE LA 
FAIRE 

PRÉVA-
LENCE 
TOTAL

E 

EFFECTIF 
POPULATION 

CIBLE 

Prise en charge 
de soi (10 ans et 

+) 
92,6 4,7 1,6 1,1 7,4 35 560 

Communication (5 
ans et +) 96,0 2,6 0,7 0,7 4,0 35 560 

ENSEMBLE 
Faculté visuelle (1 

an et +) 96,4 2,5 0,7 0,4 3,6 866 802 

Faculté auditive (1 
an et +) 98,3 1,0 0,3 0,4 1,7 866 802 

Mobilité (5 ans et 
+) 95,9 2,7 0,9 0,6 4,1 767 240 

Mémoire (5 ans et 
+) 98,3 1,0 0,3 0,5 1,8 767 240 

Prise en charge 
de soi (10 ans et 

+) 
98,3 0,9 0,3 0,6 1,7 634 156 

Communication (5 
ans et +) 98,7 0,6 0,1 0,6 1,3 767 240 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XII.2.1.3. Prévalence du handicap par milieu de résidence selon le sexe  

Dans l'ensemble, la prévalence du handicap est légèrement plus élevée en milieu urbain (7,9%) 
qu'en milieu rural (7,2%).  

Toutefois, selon le sexe, l'analyse de la prévalence montre, quel que soit le milieu de résidence, 
une prédominance de la proportion des femmes en situation de handicap. En effet, en milieu 
urbain, elle est de 8,7% pour les femmes et de 7,1% pour les hommes. En milieu rural, elle 
représente 7,7% pour les femmes contre 6,7% pour les hommes. 

Tableau XII-3 : Prévalence du handicap par milieu de résidence selon le sexe  

MILIEU DE 
RÉSIDENCE 

PRÉVALENCE DU HANDICAP 
Masculin Féminin Ensemble 

Effectif % Effectif % Effectif % 
Urbain 6 555 7,1 8 816 8,7 15 370 7,9 
Rural 22 554 6,7 26 022 7,7 48 577 7,2 
Ensemble 29 109 6,8 34 838 8,0 63 947 7,4 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XII.2.1.4. Prévalence par département selon le type de handicap 

La situation de handicap est assez similaire au sein des départements. Fatick, Foundiougne et 
Gossas présentent respectivement une prévalence totale de 7,5%, 7,2% et 7,6%. Selon le type de 
handicap et quel que soit le département, les difficultés à marcher et à voir sont les plus fréquentes 
(plus de 3,0%), tandis que les difficultés à communiquer et à prendre soin de soi-même, à se 
souvenir et à entendre sont moins constatées (moins de 2,0%). Cependant, Fatick et Foundiougne 
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se distinguent par une prévalence un peu plus élevée chez les individus ayant des difficultés à voir 
(3,9% et 3,4%, respectivement), tandis que Gossas présente une prévalence plus marquée chez 
les personnes ayant des difficultés à marcher (4,2%).  

Tableau XII-4 : Prévalence du handicap (%) par département selon le type de handicap  

DÉPARTE-
MENT 

TYPES D'HANDICAP 

PRÉVALENCE 
TOTALE Difficulté

s à voir 

Difficulté
s à 

entendre 

Difficulté
s à 

marcher 

Difficulté
s à se 

souvenir 

Difficultés 
à prendre 
soin de 

soi-même 

Difficultés à 
communiqu

er 

Fatick 3,9 1,7 3,8 1,6 1,2 1,0  7,5 
Foundiougne 3,4 1,7 3,3 1,5 1,3 1,2  7,2 
Gossas 3,1 1,4 4,2 1,7 1,5 1,4  7,6 
Ensemble 3,6 1,7 3,7 1,5 1,3 1,2 7,4 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 RAPPORT DE MASCULINITE ET PYRAMIDE DES AGES DES PERSONNES VIVANT AVEC 
UN HANDICAP 

Le rapport de masculinité global au niveau de la région montre que le handicap est plus fréquent 
chez les femmes que chez les hommes. En effet, au niveau regional, il est dénombré environ 84 
hommes pour 100 femmes en situation de handicap.  

Ce pendant, chez les moins de 20 ans, il est noté plus d’hommes que de femmes en situation de 
handicap. La tendance inverse s’observe à partir de 20 ans.  

Graphique  XII-1 : Rapport de masculinité en % des personnes en situation de handicap par 
groupes d’âges  

  

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

La pyramide des âges, à partir des taux de prévalence du handicap par groupes d’âge, se 
caractérise par une base rétrécie et un sommet élargi. Elle révèle une nette tendance à 
l'augmentation de la prévalence du handicap avec l'âge. Les tranches d'âge les plus jeunes 
présentent les taux les plus faibles, et celles de 60 ans et plus affichent les taux les plus élevés. 
De plus, il apparaît que la prévalence du handicap chez les femmes est généralement plus 
importante que celle des hommes, avec un écart particulièrement marqué à partir de 60 ans. 
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Graphique  XII-2 : Pyramide des âges des personnes vivant avec un handicap  

 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XII.3. CARACTERISTIQUES SOCIODEMOGRAPHIQUES DES PERSONNES 
VIVANT AVEC UN HANDICAP 

 SITUATION MATRIMONIALE DES PERSONNES VIVANT AVEC UN HANDICAP 

Dans la région de Fatick, quel que soit le sexe, la prévalence du handicap reste plus faible chez 
les célibataires (5,3% pour les femmes contre 4,9% pour les hommes). La considération de la 
situation matrimoniale montre que la prévalence du handicap est plus élevée dans le groupe des 
veufs/veuves (33,4%). Parmi les monogames (11,1%), les hommes sont beaucoup plus touchés 
par le handicap que les femmes avec respectivement 12,2% et 9,9%. Les séparés, viennent en 
deuxième position en terme de prévalence forte du handicap, avec un taux de 22,6%. La situation 
reste similaire dans le groupe des polygames avec 18,9% pour les hommes et 12,1% pour les 
femmes. 

Tableau XII-5 : Prévalence du handicap (%) par état matrimonial selon le sexe  

ETAT 
MATRIMONIAL 

SEXE ENSEMBLE Masculin Féminin 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Monogame 11 379 12,2 8 622 9,9 20 001 11,1 
polygame 4 709 18,9 9 518 12,1 14 227 13,7 
Célibataire 7 881 4,9 5 875 5,3 13 756 5,1 
Veuf/veuve 504 32,2 6 327 33,5 6 831 33,4 
Divorcée 214 15,6 459 15,0 673 15,2 
Union libre 
(Concubinage) 

26 9,5 110 20,7 136 16,9 

Séparée 37 21,6 106 23,0 143 22,6 
Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

25,00 20,00 15,00 10,00 5,00 0,00 5,00 10,00 15,00 20,00 25,00 30,00

0-4 ans
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15-19 ans
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25-29 ans
30-34 ans
35-39 ans
40-44 ans
45-49 ans
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55-59 ans
60-64 ans
65-69 ans
70-74 ans
75-79 ans
+ de 80 ans

Prévalence du handicap (%)
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 TYPOLOGIE DES MENAGES AYANT UNE PERSONNE VIVANT AVEC UN HANDICAP 

La prévalence du handicap est plus forte dans les ménages isolés, avec un taux de 14,4% suivis 
ménages composites (9,1%) et monoparentaux (8,4%).  

Quel que soit le type de ménage, la prévalence du handicap est généralement plus élevée chez 
les femmes, à l'exception des ménages nucléaires où elle est de l'ordre de 6,3% pour les femmes 
contre 7,5% pour les hommes.  

L'écart de prévalence entre les sexes est particulièrement important au niveau des ménages isolés, 
avec 24,8% pour les femmes contre 11,3% pour les hommes. 

Tableau XII-6 : Répartition de la prévalence du handicap par type de ménage selon le sexe  

TYPOLOGIE DES 
MÉNAGES 

SEXE ENSEMBLE Masculin Féminin 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Ménage isolé 352 11,3 228 24,8 580 14,4 
Ménage nucléaire 2 783 7,5 2 065 6,3 4 848 6,9 
Ménage monoparental 398 5,8 884 10,5 1 282 8,4 
Ménage élargi 24 477 6,7 29 634 7,8 54 112 7,3 
Ménage composites 1 099 6,2 2 027 12 3 126 9,1 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XII.4. CARACTERISTIQUES SOCIOECONOMIQUES DES PERSONNES VIVANT 
AVEC UN HANDICAP  

 FREQUENTATION SCOLAIRE ET ALPHABETISATION DES PERSONNES VIVANT AVEC UN 
HANDICAP  

La prévalence du handicap est plus élevée pour les individus n’ayant jamais fréquenté l’école 
(10,5%) et ayant dèja fréquenté (8,6%). 

En effet, les tendances du handicap par sexe selon la frequentration scolaire met en évidence la 
proportion la plus élevée de femmes handicapées (11,9%) n'ayant jamais fréquenté l’ecole par 
rapport aux hommes handicapés (8,7%) n'ayant jamais fréquenté l’ecole. 

En revanche, la proportion de personnes handicapées ayant fréquenté l'école par le passé est 
identique entre hommes et femmes (8,6%). De même,  3,4% des personnes handicapées, qu'elles 
soient de sexe masculin ou féminin, poursuivent leurs études.  
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Graphique  XII-3 : Prévalence du handicap par sexe selon la fréquentation scolaire 

 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

L'analyse de ce Tableau montre que la prévalence du handicap varie considérablement en fonction 
du niveau d'instruction, avec un pourcentage plus élevé chez les individus sans instruction (10,1%) 
comparé à ceux ayant le niveau d’instruction supérieur (7,7%).  

Quel que soit le sexe, la prévalence du handicap est plus élevée chez les non instruits (11,3% chez 
les femmes et 8,8% chez les hommes), suivi de ceux ayant un niveau d’instruction supérieur(8,0% 
chez les hommes et 7,2% chez les femmes) et de ceux ayant un niveau d’instruction secondaire 
(6,5% chez les hommes et 5,7% chez les femmes). 

Tableau XII-7 : Prévalence du handicap (%) par niveau d’instruction selon  le sexe  

NIVEAU D'INSTRUCTION 
SEXE ENSEMBLE Masculin Féminin 

Effectif % Effectif % Effectif % 
Sans instruction 16 043 8,8 21 580 11,3 37 622 10,1 
Préscolaire 752 4,4 810 4,5 1 562 4,4 
Primaire 6 564 5,6 7 028 6,0 13 592 5,8 
Moyen 2 869 5,7 3 140 5,6 6 009 5,7 
Secondaire 1 604 6,5 1 492 5,7 3 096 6,1 
Supérieur 970 8,0 554 7,2 1 523 7,7 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 SITUATION PAR RAPPORT A L’OCCUPATION DES PERSONNES VIVANT AVEC UN 
HANDICAP 

La prévalence du handicap varie considérablement en fonction de la situation d'occupation, avec 
des taux beaucoup plus élevés chez les retraités et les personnes du troisième âge (40,7%) suivies 
des rentiers.(11,8%) et les occupés aux foyers (10,7%). 

Les élèves/étudiants ont une prévalence du handicap relativement plus faible (3,7%). En outre, 
l’analyse selon le sexe révèle que, quel que soit le statut d’occupation, les femmes présentent des 
prévalences de handicap supérieures à celles des hommes. 

Masculin Féminin Ensemble

8,7%

11,9%

10,5%

8,6% 8,6% 8,6%

3,4% 3,4% 3,4%

Non, n'a jamais fréquenté Oui, a fréquenté Oui, fréquente actuellement
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Tableau XII-8 : Prévalence du handicap (%) par situation par rapport à l’occupation selon  
le sexe  

SITUATION PAR RAPPORT À 
L'OCCUPATION 

SEXE ENSEMBLE Masculin Féminin 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Occupé 7 913 8,2 4 095 10,3 12 007 8,8 
Chômeur ayant travaillé 739 8,7 238 11,8 977 9,3 
A la recherche un premier emploi 3 509 8,6 7 215 10,2 10 724 9,6 
Occupé au foyer 0 0,0 9 024 10,7 9 024 10,7 
Étudiant/ Élève 5 041 3,7 5 199 3,7 10 240 3,7 
Rentier 665 10,3 352 14,4 1 018 11,4 
Retraite et personne du 3ieme âge 4 948 39,7 5 266 41,7 10 215 40,7 
Autres inactifs 5 012 8,1 2 361 9,9 7 373 8,6 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

 STATUT SOCIOECONOMIQUE DES MENAGES AYANT UNE PERSONNE EN SITUATION DE 
HANDICAP  

La prévalence du handicap montre une tendance à la hausse selon le statut socioéconomique du 
ménage, passant de 8,1% pour les ménages ayant un niveau de vie faible à 10,1% pour ceux dont 
le niveau de vie est très élevé.  Pour les ménages ayant un niveau de vie trés faible le taux de 
prevalence est de 8,3%. 

Quelle que soit la catégorie socioéconomique, la prévalence du handicap est systématiquement 
plus élevée chez les femmes que chez les hommes. 

Tableau XII-9 : Prévalence du handicap (%) par statut socioéconomique du ménage selon le 
sexe  

NIVEAU DE VIE DU 
MÉNAGE 

MASCULIN FÉMININ ENSEMBLE 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Très faible 7 113 7,8 7 783 8,9 14 896 8,3 
 faible 10 384 7,5 12 130 8,6 22 515 8,1 
 Moyen 5 987 7,6 7 549 8,9 13 536 8,2 
 Élevé 2 870 7,4 4 097 9,1 6 967 8,4 
 Très élevé 1 473 9,1 2 191 11,0 3 665 10,1 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 

XII.5. PREVALENCE DU HANDICAP SELON LA NATIONALITE  

Selon la nationalité, la prévalence du handicap est plus élevée chez les Sénégalais (7,4%) 
comparé aux étrangers (5,5%). 

L’analyse suivant le sexe révèle que, les femmes sénégalaises (8,0%) affichent une prévalence 
plus élevée que les hommes sénégalais (6,8%). Par contre, chez les étrangers, la situation de 
handicap est plus accentuée chez les hommes (5,8%) que chez les femmes (5,0%). 
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Tableau XII-10 : Prévalence du handicap par sexe selon la nationalité  

NATIONALITÉ 
SEXE 

ENSEMBLE 
Masculin Féminin 

Effectif % Effectif % Effectif % 

Sénégalais 29 044 6,8 34 797 8,0 63 841 7,4 
Etranger 65 5,8 41 5,0 106 5,5 

Source : ANSD. RGPH-5, 2023 
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CONCLUSION 

Le chapitre sur les personnes en situation de handicap met en lumière des données essentielles 
concernant la prévalence du handicap, ses caractéristiques sociodémographiques et 
socioéconomiques, ainsi que les disparités selon le sexe, l'âge, le milieu de résidence et le statut 
matrimonial. 

En 2023, la région de Fatick comptabilise 63 947 personnes en situation de handicap, représentant 
7,4% de la population âgée d’un an et plus. La prévalence est plus élevée chez les femmes (8,0%) 
par rapport aux hommes (6,8%). Cette tendance se confirme à travers l'analyse des différents 
domaines fonctionnels, où les difficultés liées à la mobilité et à la vision sont les plus courantes, 
touchant respectivement 4,1% et 3,6% de la population. 

La prévalence du handicap augmente significativement avec l’âge, atteignant des taux de 24,6% 
pour les personnes de 65 ans et plus ayant des difficultés visuelles, et 24,0% pour celles ayant des 
problèmes de mobilité. Les femmes âgées sont particulièrement touchées, ce qui révèle un écart 
notable entre les sexes à partir de 60 ans. La pyramide des âges présente un taux de prévalence 
plus faible au niveau des jeunes générations et une forte concentration parmi les personnes âgées. 

Concernant les caractéristiques sociodémographiques, les célibataires et les personnes en 
situation de monogamie ont les taux les plus bas de handicap. Par ailleurs, les ménages isolés 
sont les plus affectés par la présence de personnes en situation de handicap, avec un taux de 
prévalence de 14,4%, contre 8,4% dans les ménages monoparentaux et 9,1% dans les ménages 
composites. 

Enfin, en ce qui concerne les caractéristiques socioéconomiques, la prévalence du handicap est 
plus importante chez les personnes sans niveau d’instruction (10,1%), par rapport à celles ayant 
reçu une éducation supérieure (7,7%). L'occupation joue également un rôle crucial, avec des taux 
de prévalence particulièrement élevés chez les retraités et les personnes du troisièeme âge, 
atteignant 40,7%. Les femmes en situation de handicap sont plus touchées que les hommes dans 
tous les domaines analysés. 

Ces données soulignent l'importance d'adopter des politiques publiques inclusives et adaptées, 
visant à réduire les inégalités sociales et économiques et à améliorer les conditions de vie des 
personnes en situation de handicap dans la région de Fatick. 
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 CONCLUSION GENERALE 

En conclusion, la région de Fatick présente un cadre géographique et climatique particulier qui 
influence fortement son développement économique et social. Son organisation administrative, 
combinée à la diversité de ses écosystèmes, façonne les dynamiques locales, notamment dans 
les secteurs de l’agriculture et de la pêche. 

D’un point de vue démographique, la région connaît une croissance significative de sa population, 
marquée par une forte présence de jeunes et une urbanisation encore limitée. La diversité ethnique 
est dominée par les Sérères et les Wolofs, mais des défis persistent, notamment en matière 
d’enregistrement à l’état civil et d’accès aux services de base. Les tendances démographiques 
révèlent un taux de natalité élevé et une fécondité encore importante. Toutefois, la mortalité 
infantile et maternelle reste préoccupante malgré une amélioration de l’espérance de vie. La région 
est également marquée par un solde migratoire négatif, les départs étant principalement motivés 
par des raisons économiques. 

Le secteur éducatif révèle d’importantes disparités, avec un taux d’alphabétisation en progression 
mais un accès limité à l’enseignement supérieur et à la formation professionnelle. Sur le plan 
économique, l’activité reste majoritairement rurale, avec une forte participation des femmes, bien 
que le taux d’emploi demeure faible. La précarité du marché du travail, touchant particulièrement 
les jeunes et les femmes, contribue au phénomène des NEET et au travail des enfants. 

Les structures familiales sont dominées par le mariage, avec une persistance de la polygamie et 
des mariages précoces, particulièrement chez les jeunes filles. La faible déclaration des unions 
constitue un défi supplémentaire, surtout en milieu rural. 

Les conditions de vie traduisent des inégalités territoriales, notamment en matière d’accès à 
l’électricité et aux infrastructures. Si l’habitat est majoritairement constitué de maisons basses et 
de ménages élargis, les disparités entre milieu urbain et rural restent marquées. 

L’agriculture demeure le pilier de l’économie locale, largement dominée par l’élevage et la culture 
pluviale, mais les limitations en matière d’équipements modernes et d’irrigation freinent son essor. 
Enfin, la situation des personnes en situation de handicap souligne la nécessité d’une meilleure 
inclusion sociale et économique, particulièrement pour les femmes et les personnes âgées. 

Face à ces constats, la mise en place de politiques publiques adaptées apparaît essentielle pour 
améliorer l’accès aux services de base, renforcer l’éducation et la formation professionnelle, 
dynamiser l’emploi et favoriser un développement plus équilibré entre les zones urbaines et rurales. 
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